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Sommaire 
 

Dans les Laurentides, la gestion responsable des lacs habités demande un examen périodique de leur état 

afin ŘŜ ŘŞǘŜŎǘŜǊ ǘƻǳǘŜ ŘŞǘŞǊƛƻǊŀǘƛƻƴΣ ŘΩŜƴ ƛŘŜƴǘƛŦƛŜǊ ƭŀ ŎŀǳǎŜ ŜǘΣ ǎΩƛƭ ȅ ŀ ƭƛŜǳΣ ŘŜ ƳŜǘǘǊŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘŜǎ 

mesures correctrices. Quatorze lacs de la Municipalité de Saint-Hippolyte déjà examinés en 2002 et 2007 

ǇŀǊ ƭŀ {ǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ōƛƻƭƻƎƛŜ ŘŜǎ [ŀǳǊŜƴǘƛŘŜǎ ŦǳǊŜƴǘ ǊŜǾƛǎƛǘŞǎ Ŝƴ нлму ŀŦƛƴ ŘΩŜƴ ŞǘŀōƭƛǊ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴΦ 

À quelques exceptions près, les résultats montrent une amélioration générale attribuable aux pratiques 

de gestion adoptées par la Municipalité depuis 2008. Les lacs rapprochés de la route 333 (Cornu, Morency) 

ont connu des réductions marquées (30 à 60%) de concentrations en sels alors que la majorité des autres 

lacs montrent des baisses ŘŜ ƭΩƻǊŘǊŜ ŘŜ мл҈. Seuls les lacs Écho, Fournelle, et Montaubois ont vu 

augmenter leurs concentrations en ions majeurs dans des proportions variables, probablement en raison 

ŘŜ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǇǊŀǘƛǉǳŜǎ ŘΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ sels déglaçants et anti-poussière dans leurs bassins 

versants par la Municipalité et par les riverains. 

Des diminutions significatives de concentration en phosphore total entre les années 2001 à 2007 et 

ƭΩŀƴƴŞŜ нлму ǎƻƴǘ ƻōǎŜǊǾŞŜǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ƭŀŎǎ .ƭŜǳΣ /ƻƴƴŜƭƭȅΣ /ƻǊƴǳ Ŝǘ Řǳ tƛƴ wƻǳƎŜ ŀƭƻǊǎ ǉǳŜ ŘŜǎ ǘŜƴŘŀƴŎes 

Ł ƭŀ ōŀƛǎǎŜ ŀǇǇŀǊŀƛǎǎŜƴǘ Řŀƴǎ ƭŜǎ ƭŀŎǎ ŘŜ ƭΩ!ŎƘƛƎŀƴΣ CƻǳǊƴŜƭƭŜΣ aƻƴǘŀǳōƻƛǎΣ aƻǊŜƴŎȅ Ŝǘ ¢ǊŀŎȅΦ Dans la 

majorité des cas, les baisses en phosphore total sont accompagnées de baisses en azote total. Il semble 

que les efforts déployés par la Municipalité depuis 2007 pour réduire la charge anthropique de phosphore 

ǎŜ ǘǊŀŘǳƛǎŜƴǘ ŘŞƧŁ ǇŀǊ ǳƴŜ ŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ ƎŞƴŞǊŀƭŜ ŘŜ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ŘŜs lacs. Dans certains cas, la baisse 

Ŝƴ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ ǘƻǘŀƭ ǎΩŀŎŎƻƳǇŀƎƴŜ aussi ŘΩǳƴŜ ōŀƛǎǎŜ Ŝƴ ōƛƻƳŀǎǎŜ ŀƭƎŀƭŜ Ŝǘ ŘΩǳƴŜ ŀǳƎƳŜƴǘŀtion de la 

ǘǊŀƴǎǇŀǊŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳΦ 

[ΩƻǊǘƘƻ-ǇƘƻǘƻƎǊŀǇƘƛŜ ŀŞǊƛŜƴƴŜ Ł ōŀǎǎŜ ŀƭǘƛǘǳŘŜ Ŝǘ ƭΩŞŎƘƻǎƻƴŘŀƎŜ ƻƴǘ ǇŜǊƳƛǎ ŘŜ documenter la 

distribution des macrophytes à feuilles flottantes et de certaines espèces submergées dans les lacs 

/ƻƴƴŜƭƭȅΣ ;ŎƘƻΣ Ŝƴ /ǆǳǊΣ CƻǳǊƴŜƭƭŜΣ aŀƛƭƭŞΣ aƻǊŜƴŎȅ Ŝǘ Řǳ tƛƴ wƻǳƎŜ ƻǴ ƭŜ bȅƳǇƘŞŀ ƻŘƻǊŀƴǘΣ ƭŀ .ǊŀǎŞƴƛŜ 

de Schreber et le Grand nénuphar jaune sont répanŘǳǎΦ !ǳȄ ƭŀŎǎ ŘŜ ƭΩ!ŎƘƛƎŀƴΣ ;ŎƘƻ Ŝǘ /ƻƴƴŜƭƭȅΣ ƭŜ 

développement du Myriophylle à épi pourrait être en régression. Au lac Écho, une perturbation majeure 

ŘŜ ƭŀ ŘƛǎǘǊƛōǳǘƛƻƴ ŘŜǎ ƳŀŎǊƻǇƘȅǘŜǎ ǇŀǊ ƭŜǎ ŜƳōŀǊŎŀǘƛƻƴǎ Ł ƳƻǘŜǳǊ ŀƛƴǎƛ ǉǳΩǳƴŜ ǇǊƻƭƛŦŞǊŀǘƛƻƴ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ 

mais locale de cyanobactéries sont décrites. Le lac Morency présente à trois endroits une croissance 

ŀƴƻǊƳŀƭŜ ŘΩŀƭƎǳŜǎ ŦƛƭŀƳŜƴǘŜǳǎŜǎ ōŜƴǘƘƛǉǳŜǎ ŀǎǎƻŎƛŞŜǎ Ł ƭŀ Ǉƻƭƭǳǘƛƻƴ ǇŀǊ ƭŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ Ŝǘ ƭΩŀȊƻǘŜ 

vraisemblablement issus ŘŜ ƭΩ!ǳōŜǊƎŜ Řǳ [ŀŎ aƻǊŜƴŎȅ Ŝǘ ŘŜ ŘŜǳx tributaires drainant des édifices locaux. 

!ǳȄ ƭŀŎǎ Ŝƴ /ǆǳǊΣ CƻǳǊƴŜƭƭŜ Ŝǘ Řǳ tƛƴ wƻǳƎŜΣ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩƘŜǊōƛŜǊǎ luxuriants dans les baies peu 
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ǇǊƻŦƻƴŘŜǎ ǎŜǊŀƛǘ ŀǎǎƻŎƛŞŜ Ł ƭΩŜƴƴƻƛŜƳŜƴǘ ǇŀǊ ƭŜ ŎŀǎǘƻǊ ŘŜ ǎƻƭǎ ƻǊƎŀƴƛǉǳŜǎ dont la décomposition a créé 

des conditions favorables à la nutrition des macrophytes. Dans les lacs habités en général, la distribution 

ŘŜ ƭŀ ǾŞƎŞǘŀǘƛƻƴ Ł ŦŜǳƛƭƭŜǎ ŦƭƻǘǘŀƴǘŜǎ Ŝǘ ǎǳōƳŜǊƎŞŜǎ ǎǳƎƎŝǊŜ ǳƴ ŜŦŦŜǘ ǎǘƛƳǳƭŀƴǘ ǇǊƻǾŜƴŀƴǘ ŘŜ ƭΩŀȊƻǘŜ Ŝǘ Řǳ 

phosphore libérés depuis des décennies par certaines installations sanitaires. 

Malgré une amélioration générale de la qualité des eaux de son territoire depuis 2007, il est recommandé 

que la Municipalité procède bientôt à la caractérisation in situ des problèmes particuliers relevés aux lacs 

Connelly et Morency. Au lac Écho, la ǎƛǘǳŀǘƛƻƴ ŘΩƛƴǘŜǊŦŞǊŜƴŎŜ ǎŞǾŝǊŜ ŘŜ ƭŀ ƴŀǾƛƎŀǘƛƻƴ ƳƻǘƻǊƛǎŞŜ ŀǾŜŎ ƭŜ 

développement de la végétation aquatique Ŝǘ ƭΩŀǇǇŀǊƛǘƛƻƴ ŘŜ ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜs existe probablement depuis 

longtemps. [ΩŀǘǘŞƴǳŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇǊƻōƭŝƳŜǎ ƭƛŞǎ ŀǳȄ Ŝmbarcations motorisées du lac Écho demandera 

ƭΩŀŘƻǇǘƛƻƴ ŘŜ ƳŜǎǳǊŜǎ ǎǇŞŎƛŀƭŜǎΦ 
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Introduction 
 

5ŜǇǳƛǎ ƭŜǎ ŘŜǎŎǊƛǇǘƛƻƴǎ ŘŜ ƭΩŞǘŀǘ ŘŜǎ ƭŀŎǎ ŘŜ {ŀƛƴǘ-Hippolyte réalisées en 2003 et 2008 par la Station de 

ōƛƻƭƻƎƛŜ ŘŜ ƭΩ¦ƴƛǾŜǊǎƛǘŞ ŘŜ aƻƴǘǊŞŀƭ ό/ŀǊƛƎƴŀƴ Ŝǘ ŀƭΦΣ нллоΤ /ŀǊƛƎƴŀƴΣ нллуύ1, la Municipalité de Saint-

Hippolyte a déployé plusieurs efforts pour assurer la protection des Ǉƭŀƴǎ ŘΩŜŀǳ situés sur son territoire 

(Geneviève Simard, communication personnelle). Notamment, la Municipalité a adopté en 2007 un 

règlement interdisant les interventions de contrôle de la végétation, dont la tonte de gazon, le 

débroussaillage et l'abattage d'arbres sur une bande de 5 mètres à partir de la ligne des hautes eaux des 

lacs et cours d'eau ainsi que sur les talus intérieurs des fossés. De 2007 à 2015, toutes (4055) les installations 

sanitaires de Saint-Hippolyte  ont été inspectées et 789 installations sanitaires déficientes ont été relevées. 

Entre janvier 2007 et octobre 2018, 855 installations sanitaires ont été remplacées. Depuis janvier 2009, la 

Municipalité a p ris en charge la vidange des fosses septiques sur l'ensemble de son territoire afin de 

s'assurer du respect de la fréquence de vidange à tous les deux ans. Entre 2008 et 2018, la Municipalité  a 

fait appel au Soutien technique des lacs du CRE Laurentides, entre autres pour sensibiliser les riverains 

ŀǳȄ ǇǊƻōƭŝƳŜǎ ŘΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎΦ Ces actions auraient dû limiter considérablement 

les charges dõ®l®ments nutritifs majeurs (azote, phosphore) vers les lacs et les cours dõeau.  

Le phosphore est un des éléments nutritifs essentiels au développement de la vie. Dans les lacs cependant, 

un apport trop grand de phosphore cause une dégradation de la qualité du milieu. Appelée 

« eutrophisation », cette dégradation se manifeste par un développement excessif d'algues et de plantes 

aquatiques, une diminution de la transparence des eaux, une augmentation de la consommation en 

oxygène dans les eaux profondes et la perte de certains poissons intolérants comme les salmonidés. De 

plus, Ŝƴ ƭΩŀōǎŜƴŎŜ dΩŀȊƻǘŜ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜ, un excès en phosphore peut causer l'apparition de cyanobactéries 

qui fixent ƭΩŀȊƻǘŜ ŀǘƳƻǎǇƘŞǊƛǉǳŜ ƎŀȊŜǳȄΣ Ƴŀƛǎ ǉǳƛ ǎƻƴǘ potentiellement toxiques. Ces effets dégradent la 

qualité esthétique du milieu et compromettent certains usages des plans d'eau, tel leur utilisation comme 

source d'eau potable et la pêche sportive. 

DŞƴŞǊŀƭŜƳŜƴǘΣ ƭŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ Ŝǎǘ ƭΩŞƭŞƳŜƴǘ ƴǳǘǊƛǘƛŦ limitant dans les lacs du Bouclier canadien (Schindler, 

1974); ceci signifie que de toutes les substances dont ont besoin les algues, le phosphore est celui dont 

les sources sont les moins abondantes ǇŀǊ ǊŀǇǇƻǊǘ Ł ƭŀ ŘŜƳŀƴŘŜΦ /ΩŜǎǘ ŘƻƴŎ ƭΩŞƭŞƳŜƴǘ ǉǳƛ, ultimement, 

                                                           
1 Ces documents peuvent être consultés sur la clé USB accompagnant ce rapport. 



2 
 

ŎƻƴǘǊƾƭŜǊŀ ƭŜǎ ǉǳŀƴǘƛǘŞǎ ŘΩŀƭƎǳŜǎ planctoniques ǉǳƛ ǇƻǳǊǊƻƴǘ ǎŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜǊΦ .ƛŜƴ ǉǳŜ ƭΩŀȊƻǘŜ ǎƻƛǘ 

également un élément nutritif requis en grande quantité par les algues et les plantes aquatiques, les 

algues ƻƴǘ ŀŎŎŝǎΣ ǇŀǊ ƭΩŜƴǘǊŜƳƛǎŜ ŘŜ cyanoōŀŎǘŞǊƛŜǎ ŦƛȄŀǘǊƛŎŜǎ ŘΩŀȊƻǘŜ ŀǘƳƻǎǇƘŞǊƛǉǳŜΣ Ł ǳƴŜ ǎƻǳǊŎŜ 

ƛƭƭƛƳƛǘŞŜ ŘΩŀȊƻǘŜΦ 

Le rôle limitant du phosphore pour les plantes aquatiques vasculaires enracinées (« macrophytes » dans 

ce texte) est indirect car il dépend aussi Řǳ ŎȅŎƭŜ ōƛƻƎŞƻŎƘƛƳƛǉǳŜ ŘŜ ƭΩŀȊƻǘŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎΦ 9ƴ ŜŦŦŜǘΣ 

dans les milieux pauvres en éléments nutritifs, les macrophytes puisent des sédiments ƭΩŜǎǎŜƴǘƛŜƭ ŘŜ ƭŜǳǊǎ 

besoins en éléments nutritifs. Or, Ŝƴ ƭΩŀōǎŜƴŎŜ ŘŜ ǎƻǳǊŎŜǎ humaines abondantes, une proportion 

ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ŘŜ ƭΩŀȊƻǘŜ ƻǊƎŀƴƛǉǳŜ ǇŀǊǾŜƴŀƴǘ ŀǳȄ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ par décantation du plancton est transformée 

en nitrate (NO3
2-), puis dénitrifiée et perdue sous forme gazeuse (N2ύ ƴƻƴ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜΦ !ƛƴǎƛΣ ƭΩŀȊƻǘŜ 

utilisable peut lui aussi limiter la croissance des macrophytes. Cependant, ŎΩŜǎǘ la sédimentation de la 

matière organique, en partie contrôlée par une production biologique limitée par le phosphore, qui 

contrôlera ultimemeƴǘ ƭΩŀǊǊƛǾŞŜ ŘΩŀȊƻǘŜ vers les macrophytes.  

Pour ces raisonsΣ ƭŜǎ ŜŦŦƻǊǘǎ ŘŜ ŎƻƴǘǊƾƭŜ ŘŜ ƭΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƭŀŎǎ ŘƻƛǾŜƴǘ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ ǾƛǎŜǊ ƭŀ 

réduction des sources de phosphore parvenant aux lacs. /ΩŜǎǘ pourquoi, depuis 2010, une législation 

fédérale interdit la présence de polyphosphates dans les détergents à lave-vaisselle. Dans les lacs de Saint-

Hippolyte, le phosphore Ŝǘ ƭΩŀȊƻǘŜ proviennent de sources naturelles (atmosphère, forêts ennoyées par le 

castor) mais aussi de sources anthropiques tels les installations sanitairesΣ ƭŜ ŘŞōƻƛǎŜƳŜƴǘ Ŝǘ ƭΩǳǎŀƎŜ 

ŘΩŜƴƎǊŀƛǎ ƘƻǊǘƛŎƻƭŜǎΦ 

Malgré les efforts de la Municipalité visant la protection de ses ressources aquatiques, le développement 

anthropique soutenu des bassins versants exerce sur les lacs une pression qui les rend potentiellement 

vulnérables. /ΩŜǎǘ pourquoi il importe ŘΩŜŦŦŜŎǘǳŜǊ ǇŞǊƛƻŘƛǉǳŜƳŜƴǘ ǳƴ ōƛƭŀƴ ŘŜ ǎŀƴǘŞ ŀǇǇǊƻŦƻƴŘƛ des lacs 

permettant de quantifier leur évolution, de diagnostiquer les détériorations, ŘΩŜƴ ƛŘŜƴǘƛŦƛŜǊ ƭŜǎ ŎŀǳǎŜǎ et 

de suggérer des pistes de solutions. 
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Objectifs 
 

Ce rapport répète les observations rapportées par Carignan et al. (2003) et Carignan (2008) dans 14 lacs 

selon des méthodologies identiques ou équivalentes dans le but de détecter tout changement ayant pu 

survenir depuis 2007. De plus, des cartographies précises de la distribution de la végétation aquatique 

submergée et à feuilles flottantes sont présentées pour quelques lacs au moyen de deux méthodes 

complémentairesΣ ǎƻƛŜƴǘ ƭΩŞŎƘƻǎƻƴŘŀƎŜ ǎŎƛŜƴǘƛŦƛǉǳŜ Ŝǘ ƭΩƻǊǘƘƻǇhotographie aérienne par drone. 

Méthodes 
 

a) Propriétés chimiques, biologiques et optiques ŘŜ ƭŀ ŎƻƭƻƴƴŜ ŘΩŜŀǳ 
 

[Ŝǎ ŞŎƘŀƴǘƛƭƭƻƴǎ ŘΩŜŀǳ ŘŜǎǘƛƴŞǎ ŀǳ ŘƻǎŀƎŜ Řǳ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ ǘƻǘŀƭ όt¢ύΣ ŘŜ ƭΩŀȊƻǘŜ ǘƻǘŀƭ όb¢ύΣ Řǳ ƴƛǘǊŀǘŜ (NO3
--

N), du carbone organique dissous (COD), de la chlorophylle-a et des ions majeurs Cl-, SO4
2- Ca2+, Mg2+, Na+ 

et K+ furent prélevés dans quatorze lacs, à quatre dates entre mai et août 2018 au point de profondeur 

ƳŀȄƛƳŀƭŜΣ Ł ǳƴ ƳŝǘǊŜ ŘŜ ǇǊƻŦƻƴŘŜǳǊ Ŝǘ Ŝƴ ǘǊƛǇƭƛŎŀǘŀ ŀǳ ƳƻȅŜƴ ŘΩǳƴŜ ōƻǳǘŜƛƭƭŜ ±ŀƴ 5ƻǊƴΦ Au lac de 

ƭΩ!ŎƘƛƎŀƴΣ ǳƴŜ ŘŜǳȄƛŝƳŜ ǎǘŀǘƛƻƴ ό{ǘŀǘƛƻƴ-2) plus centrale au lac fut ajoutée aux coordonnées 45.94082° N 

et -73.98864° O. Les échantillons furent conservés dans des bouteilles HDPE de 500 ml et maintenus à une 

température voisine de 4oC pendant un maximum de trois heures jusqu'à leur transfert (PT, NT), après 

agitation vigoureuse, dans des tubes de digestion en borosilicate de 50 ml, ou leur filtration (membrane 

Gelman Supor 0,45µm prérincées). Les échantillons destinés au dosage de la chlorophylle-a furent passés 

au travers de filtres GF/F, et les filtres furent immédiatement congelés à -пл ϲ/ ƧǳǎǉǳΩŁ ƭŜǳǊ ŜȄǘǊŀŎǘƛƻƴ Ł 

ƭΩŞǘƘŀƴƻƭ ŦǊƻƛŘ Ŝǘ ƭŜŎǘǳǊŜ des filtrats par spectrophotométrie (Sartory et Grobelaar 1984; Nusch 1980). La 

chlorophylle-a, le PT, NT, NO3
--N et le COD furent déterminés au laboratoire de qualité des eaux de 

l'Université de Montréal. Les anions majeurs Cl- et SO4
2--S furent dosés par chromatographie ionique au 

ƭŀōƻǊŀǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭΩLbw{-ETE (Québec). Les cations majeurs Na+, K+, Ca++, et Mg++ furent mesurés au même 

laboratoire par ICP-AES. 

Le phosphore total fut dosé par auto-analyseur (Astoria2, limite de détection : 0,2 µg/L) après digestion à 

120 oC en présence de 0,3 g/50 ml de persulfate de potassium, en incorporant des étalons et des blancs 
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ŎŀŎƘŞǎ ŀǳȄ ƭƻǘǎ ŘΩŞŎƘŀƴǘƛƭƭƻƴǎΦ [Ŝǎ ŘƛŦŦŞǊŜƴŎŜǎ ŜƴǘǊŜ ƭŜǎ ǾŀƭŜǳǊǎ ƻōǎŜǊǾŞŜǎ Ŝǘ ƭŜǎ ŎƻƴǘǊƾƭŜǎ ŎŀŎƘŞǎ ƴΩƻƴǘ 

jamais dépassé 5%. Le NT fut mesuré après digestion alcaline au persulfate de potassium et mesuré sous 

forme de nitrate dosé par auto-analyse (Lachat, FIA, méthode #10-107-06-1-F) avec une limite de 

détection de 1 µg/L. Le carbone organique dissous a été mesuré avec un analyseur OI Analytical Aurora 

1030 après dégazage des échantillons et oxydation au persulfate.  

[Ŝǎ ǇǊƻŦƛƭǎ ŘΩƻȄȅƎŝƴŜ ŘƛǎǎƻǳǎΣ ŘŜ ǘŜƳǇŞǊŀǘǳǊŜΣ ŘŜ ǇI Ŝǘ ŘŜ ŎƻƴŘǳŎǘƛǾƛǘŞ ŦǳǊŜƴǘ ŀŎǉǳƛǎ ŀǳȄ ƳşƳŜǎ ŘŀǘŜǎ 

au moyen de multi-ǎƻƴŘŜǎ ¸{L όслл v{ ƻǳ сфнл ±нύ ŎŀƭƛōǊŞŜǎ Řŀƴǎ ŘŜ ƭΩŀƛǊ ǎŀǘǳǊŞ ŘŜ ǾŀǇŜǳǊ ŘΩŜŀǳ à 

pression barométrique ambiante ou dans des solutions-étalon appropriées.  

[ŀ ǘǊŀƴǎǇŀǊŜƴŎŜ Ŧǳǘ ƳŜǎǳǊŞŜ ŀǳ ƳƻȅŜƴ ŘΩǳƴ ŘƛǎǉǳŜ ŘŜ {ŜŎŎƘƛ ŘŜ нл ŎƳ ŘŜ ŘƛŀƳŝǘǊŜΦ [Ŝ ŎƻŜŦŦƛŎƛŜƴǘ 

ŘΩŀǘǘŞƴǳŀǘƛƻƴ ƭǳƳƛƴŜǳǎŜ ǉǳŀƴǘƛŦƛŜ Ǉƭǳǎ ŜȄŀŎǘŜƳŜƴǘ ǉǳŜ ƭŜ ŘƛǎǉǳŜ ŘŜ {ŜŎŎƘƛ ƭΩŀōǎƻǊǇǘƛon de la lumière par 

ƭΩŜŀǳΤ ŎŜ ŎƻŜŦŦƛŎƛŜƴǘ Ŧǳǘ ƳŜǎǳǊŞ ǇƻǳǊ ƭŀ ƭǳƳƛŝǊŜ ǾƛǎƛōƭŜ Ŝǘ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜ Ł ƭŀ ǇƘƻǘƻǎȅƴǘƘŝǎŜ όплл-700 nm) au 

moyen de sondes de surface et submersible Li-Cor LI-190 et LI-192SA. 

En août 2018, la chlorophylle-a et ƭΩŀōƻƴŘŀƴŎŜ ŘŜǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀǳȄ ƎǊƻǳǇŜǎ ŘΩŀƭƎǳŜǎ όŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎΣ 

diatomées, algues vertes et cryptophycées) furent estimées ŀǳ ƳƻȅŜƴ ŘΩǳƴŜ ǎƻƴŘŜ CƭǳƻǊƻǇǊƻōŜ ..9  

Moldaenke (Kiel, Allemagne). Les résultats furent corrigés pour la fluorescence due au carbone organique 

dissous (COD) en mesurant la signature fluorométrique du COD ŘŜ ƭΩŜŀǳ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜ filtrée (GF/C). Notons 

que parmi les capteurs commercialement disponibles, seule la sonde Fluoroprobe BBE peut correctement 

ŜǎǘƛƳŜǊ ƭΩŀōƻƴŘŀƴŎŜ ŘŜǎ ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎ Ŝƴ ŎƻǊǊƛƎŜŀƴǘ ƭŜǎ ǊŞǎǳƭǘŀǘǎ Ǉƻur la fluorescence due au COD et à 

la phycocyanine présente non seulement dans les cyanobactéries, mais aussi dans les algues 

cryptophycées communes dans les lacs des Laurentides. 

[ΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜ ǾŀǊƛŀƴŎŜ Ŧǳǘ ŜƳǇƭƻȅŞŜ όlogiciel Statgraphics Centurion) pour déceler la présence de 

différences significatives entre les années. 

 

b) Cartographie des macrophytes submergés et bathymétrie 
 

Une cartographie acoustique des plantes aquatiques submergées fut réalisée dans les lacs Connelly, Écho, 

Ŝƴ /ǆǳǊ Ŝǘ aƻǊŜƴŎȅ en août нлму ŀǳ ƳƻȅŜƴ ŘΩǳƴ ŞŎƘƻǎƻƴŘŜǳǊ .ƛƻ{ƻƴƛŎǎ a· ǊŜƭƛŞ Ł ǳƴ Db{{ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘƛŜƭ 

SxBlue ayant une précision de positionnement supérieure à un mètre. Les données furent acquises en 

ǎǳƛǾŀƴǘ ŘŜǎ ƭƛƎƴŜǎ ǇŜǊǇŜƴŘƛŎǳƭŀƛǊŜǎ Ł ƭŀ ǊƛǾŜ Řǳ ƭŀŎΣ ŜǎǇŀŎŞŜǎ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ р Ł 15 mètres selon la taille du lac. 

Lŀ ƘŀǳǘŜǳǊ Ŝǘ ƭŜ ǇƻǳǊŎŜƴǘŀƎŜ ŘŜ ŎƻǳǾŜǊǘǳǊŜ ǇŀǊ ƭŜǎ ƳŀŎǊƻǇƘȅǘŜǎ ŦǳǊŜƴǘ ŘŞǘŜǊƳƛƴŞǎ ǇŀǊ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜǎ 
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échogrammes au moyen du logiciel BioSonics Visual Habitat. Les logiciels MapInfo/VerticalMapper V. 10.5 

ont servi à produire, après maillage triangulaire et interpolation linéaire des données, des modèles 

numériques de hauteur et de couverture par la végétation.  Puisque cette méthode ne permet pas 

ŘΩƛŘŜƴǘƛŦƛŜǊ ƭŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ǇǊŞǎŜƴǘŜǎΣ ŜƭƭŜ ŀ ŞǘŞ ŀŎŎƻƳǇŀƎƴŞŜ ǇŀǊ ƭΩŀŎǉǳƛǎƛǘƛƻƴ Řŀƴǎ ŎƘŀǉǳŜ ƭŀŎ, au moyen 

ŘΩǳƴŜ ŎŀƳŞǊŀ submersible GoPro Hero 6, ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ тл ŎƻǳǊǘǎ ǾƛŘŞƻǎ ƎŞƻǊŞŦŞǊŜƴŎŞǎ. Brièvement, 

ƭΩŜƳōŀǊŎŀǘƛƻƴ Şǘŀƛǘ solidement immobilisée à des points choisis aléatoirement entre un et six mètres de 

profondeur, une photo géoréférencée (± 1 mètre) était prise, puis la caméra était lentement descendue 

Ŝƴ ƳƻŘŜ ǾƛŘŞƻ ƧǳǎǉǳΩŀǳ ŦƻƴŘ. 

c)  Ortho-mosaïques aériennes des lacs 
 

Les techniques ŘΩŞŎƘƻǎƻƴŘŀƎŜ ƴŜ ǇŜǳǾŜƴǘ Ǉŀǎ ŘŞǘŜŎǘŜǊ ŎƻƳǇƭŝǘŜƳŜƴǘ ƭŜǎ ǇƭŀƴǘŜǎ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎ Řƻƴǘ ƭŀ 

ŎŀƴƻǇŞŜ ŀǘǘŜƛƴǘ ƭŀ ǎǳǊŦŀŎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳΦ /ΩŜǎǘ ƭŜ ŎŀǎΣ ǇŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜ, du Myriophylle à épi (MàÉ) et des espèces 

à feuilles flottantes comme les Nymphéas, les Nénuphars, le Faux-nymphéa, la Brasénie de Schreber, 

certains potamots et le Rubanier flottant. Afin de délimiter la répartition de ces espèces, des ortho-

mosaïques aériennes des ƭŀŎǎ /ǊƻŎƘŜΣ Ŝƴ /ǆǳǊΣ Řǳ tƛƴ wƻǳƎŜΣ Fournelle, Morency, Écho, Connelly, Maillé 

Ŝǘ ŘŜ ŎŜǊǘŀƛƴǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ Řǳ ƭŀŎ ŘŜ ƭΩ!ŎƘƛƎŀƴ ont été produites après ƭΩŀŎǉǳƛǎƛǘƛƻƴ όtƛȄп5 /ŀǇǘǳǊŜύ ŀǳ ƳƻȅŜƴ 

ŘΩǳƴ ŘǊƻƴŜ 5WL tƘŀƴǘƻƳ п tǊƻ2, de 200 à 2000 photographies verticales à une élévation de 70 mètres (100 

mètres au lac Croche).  Ces photographies étaient prises par temps ensoleillé et par vent faible, tôt le 

Ƴŀǘƛƴ ƻǳ ǾŜǊǎ ƭŀ Ŧƛƴ ŘŜ ƭΩŀǇǊŝǎ-midi, de façon à minimiser les réflexions par les vagues et à maximiser la 

visibilité des plantes submergées. Ces images furent ensuite assemblées en mosaïques continues avec le 

logiciel Pix4D Mapper Pro avec une précision géographique supérieure à un mètre et une résolution de 3 

cm/pixel. Toutefois, cette technique exige la présence de pixels issus des mêmes objets fixes sur plusieurs 

photographies afiƴ ŘŜ ƭŜǎ ŀǎǎŜƳōƭŜǊΤ ŜƭƭŜ ƴŜ ǎΩŀǇǇƭƛǉǳŜ ŘƻƴŎ Ǉŀǎ ŀǳȄ ǎǳǊŦŀŎŜǎ ŘΩŜŀǳ homogènes et 

ŘŞǇƻǳǊǾǳŜǎ ŘΩƻōƧŜǘǎ ŦƛȄŜǎΦ 5Ŝ ǇƭǳǎΣ en bordure des mosaïques, certaines discontinuités spatiales ŘΩǳƴ à 

deux mètres peuvent apparaître en raison du trop petit nombre de photos ayant servi à la synthèse de la 

mosaïque. Les images brutes ayant servi à la création des ortho-mosaïques et les mosaïques traitées sont 

consignées sur une clé USB accompagnant ce rapport.   

 

                                                           
2 CŜǊǘƛŦƛŎŀǘ ŘΩƻǇŞǊŀǘƛƻƴ ŘΩŀŞǊƻƴŜŦ ǎǇŞŎƛŀƭƛǎŞ ό/h!{ύ Ře Transports Canada ATS-17-18-00078623. 
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Résultats3 

Évolution temporelle des propriétés chimiques, biologiques et 
optiques ŘŜ ƭŀ ŎƻƭƻƴƴŜ ŘΩŜŀǳ 
 

Concentrations en ions majeurs 
 

Quatre facteurs influencent principalement ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴǎ Ŝƴ ƛƻƴǎ ƳŀƧŜǳǊǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ƭŀŎǎ 

de Saint-Hippolyte. Ce sont 1- ŘŜǎ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǘŀǳȄ ŘΩŀpplication de sels déglaçants sur les 

routes en hiver (NaCl à Saint-Hippolyte), 2- ŘŜǎ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǘŀǳȄ ŘΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ǇǊƻŘǳƛǘǎ ŀƴǘƛ-

poussière (CaCl2 à Saint-Hippolyte), 3- la diminution continue les précipitations acides depuis 1980 qui 

influencent le lessivage des cations et des anions adsorbés sur les particules des dépôts meubles, et 4- les 

variations annuelles du ruissellement issu des précipitations liquides et solides qui auront un effet de 

dilution des sels récemment appliqués et influenceront aussi le lessivage des ions adsorbés aux dépôts 

meubles.  

Le tableau 1 montre les différences entre les concentrations de cations (Ca2+, Mg2+, Na+, K+ύ Ŝǘ ŘΩŀƴƛƻƴǎ 

(SO4
2--S, Cl-) majeurs observées entre 2001-2002 et 2018. Selon ce tableau, le lac Croche, inhabité et situé 

loin des chemins publics, affiche les concentrations les plus faibles. Ces concentrations sont 

caractéristiques des eaux de surface soumises à ƭΩŀƭǘŞǊŀǘƛƻƴ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜ ŘŜ ƭŀ ǊƻŎƘŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ όŀƴƻǊǘƘƻǎƛǘŜ ŘŜ 

Morin à Saint-Hippolyte) dans un contexte de déclin graduel des précipitations acides.  Tous les autres 

lacs montrent des concentrations en ions majeurs supérieures à celles du lac Croche et témoiƎƴŜƴǘ ŘΩǳƴŜ 

utilisation plus ou moins importante de sels déglaçants et anti-poussière par la Municipalité et par les 

riverains. Parmi ces lacs, les plus habités et ceux situés en bordure de la route 333 (Bleu, Connelly, Écho, 

Maillé et Morency) montrent les concentrations les plus élevées. 

Le tableau 1 montre aussi ǉǳŜ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ bŀ/ƭ ŀǳǘƻǳǊ ŘŜ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ƭŀŎǎ ŀ ŎƻƴǎƛŘŞǊŀōƭŜƳŜƴǘ ŘƛƳƛƴǳŞ 

depuis 2001-2002, sauf autour des lacs Écho, Fournelle, Montaubois et Tracy, où elle a légèrement 

augmenté, peut-être en raison de changements dans les pratiques des riverains ou dans le traitement 

hivernal ou estival des chemins municipaux.  Enfin, précisons que la concentration maximale de chlorure 

                                                           
3 Une clé USB contenant toutes les données physico-chimiques de chaque lac, les photos/vidéos georéférencées et 
certaines cartes géographiques accompagne ce rapport. Les ortho-mosaïques en format GeoTiff NAD83 MTM8 
peuvent être extraites des «workspaces» MapInfo.  
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(64 mg/l) au lac Maillé, situé en bordure de la route 333, est encore inférieure à la concentration (230 

mg/l) jugée acceptable pour la protection de la vie aquatique4. Cependant, cette concentration se 

rapproche du seuil de 100 mg/l rapporté par Collins et Russell (2009) pour la protection de certains 

amphibiens. 

  

Concentrations en nutriments et en carbone organique dissous 
 

Cette section met à jour les concentrations en phosphore total, azote total, nitrate et carbone organique 

dissous rapportées en 2008 dans les 14 lacs. Ces composés ŀǾŀƛŜƴǘ ŞǘŞ ƛƴƛǘƛŀƭŜƳŜƴǘ ŎƘƻƛǎƛǎ ǇŀǊŎŜ ǉǳΩils 

déterminent ou influencent la quantité et le type ŘΩŀƭƎǳŜǎ ǉǳƛ ƻŎŎǳǇŜǊŀ ƭŀ ŎƻƭƻƴƴŜ ŘΩŜŀǳΦ 

Dans les eaux de surface des lacs oligotrophes, près de la moitié du phosphore total (PT) peut se retrouver 

concentré dans le gros zooplancton (Prepas et Vickery, 1984; Clark et al. 2010). Puisque ces grosses 

ǇŀǊǘƛŎǳƭŜǎ ƴŜ ǎƻƴǘ Ǉŀǎ ŘƛǎǘǊƛōǳŞŜǎ ŘŜ Ŧŀœƻƴ ƘƻƳƻƎŝƴŜΣ ƛƭ Ŝǎǘ ǘǊŝǎ ŘƛŦŦƛŎƛƭŜ ŘΩŜǎǘƛƳŜǊ ƭŀ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴ ŘŜ PT 

ŘΩǳƴ ƭŀŎ ŜƴǘƛŜǊ à partir ŘŜ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘΩǳƴ ǎŜǳƭ ŞŎƘŀƴǘƛƭƭƻƴ ŘŜ ǘŀƛƭƭŜ ǊŞŘǳƛǘŜ (7 ml), comme le fait 

actuellement au Québec le Réseau de surveillance volontaire des lacs du ƳƛƴƛǎǘŝǊŜ ŘŜ ƭΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝǘ 

de la Lutte contre les changements climatiques. Pour cette raison, nous avons choisi, comme auparavant, 

de déterminer la concentration en PT pour chaque date en faisant la moyenne de trois échantillons 

indépendants de 50 ml.  

Les figures 1 à 14 ƛƭƭǳǎǘǊŜƴǘ ƭŜǎ ǘŜƴŘŀƴŎŜǎ Řŀƴǎ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴǎ Ŝƴ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ ǘƻǘŀƭ όt¢ύΣ 

azote total (NT), nitrate (NO3-) et carbone organique dissous (COD) dans les 14 lacs. Afin de déceler les 

ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘǎ ŀȅŀƴǘ Ǉǳ ǎǳǊǾŜƴƛǊ ŜƴǘǊŜ ƭΩŀƴƴŞŜ нлму Ŝǘ ƭŜǎ ŀƴƴŞŜǎ ǇǊŞŎŞŘŜƴǘŜǎΣ ƭe tableau 2 rapporte les 

concentrations moyennes en PT mesurées uniquement entre les mois de mai et septembre de chaque 

année. Selon les figures 1 à 14, les concentrations de nitrate tendent à être élevées en début de saison et 

à devenir ensuite très basses ou non-détectables ǾŜǊǎ ƭŜ ƳƛƭƛŜǳ ŘŜ ƭΩŞǘŞ. Cette grande variabilité 

saisonnière, mais normale, de la concentration en nitrate est due au Ŧŀƛǘ ǉǳΩǳƴŜ ƎǊŀƴŘŜ ǇŀǊǘƛŜ ŘŜ ƭŀ ŎƘŀǊƎŜ 

annuelle en nitrate provient de la fonte printanière de la neige sur les bassins versants, du lessivage 

printanier de certains ŎƘŀƳǇǎ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ ŘŞŎomposition hivernale de la matière organique dans 

                                                           
4 www.environnement.gouv.qc.ca/eau/critères_eau 

https://www.sciencedirect.com/science/article/pii/S0269749108003473#!
http://www.environnement.gouv.qc.ca/eau/critères_eau
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les lacs. Cet excès de nitrate est ensuite plus ou moins rapidement assimilé par les algues et les bactéries 

planctoniques, puis atteint des valeurs voisines du seuil de détection de 1 µg/l dans tous les lacs. 

Plusieurs des tendances annuelles/saisonnières en PT affichées aux figures 1 à 14 suggèrent des baisses 

considérables survenues entre 2001 à 2007 et 2018. Ces changements furent ǎƻǳƳƛǎ Ł ƭΩanalyse de 

variance ŀŦƛƴ ŘΩƛŘŜƴǘƛŦƛŜǊ ƭŜǎ ƭŀŎǎ ǇƻǳǊ ƭŜǎǉǳŜƭǎ ƭŜǎ ōŀƛǎǎŜǎ ǎƻƴǘ ǎǘŀǘƛǎǘƛǉǳŜƳŜƴǘ ǎƛƎƴƛŦƛŎŀǘƛǾŜǎΦ !ƛƴǎƛΣ ƭŜ 

tableau 2 montre des diminutions significatives (P < лΣлрύ ŜƴǘǊŜ ƭŜǎ ŀƴƴŞŜǎ нллм Ł нллт Ŝǘ ƭΩŀƴƴŞŜ нлму 

pour les lacs Bleu, Connelly, Cornu et du Pin Rouge. Le même tableau montre aussi des tendances à la 

ōŀƛǎǎŜ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ƭŀŎǎ ŘŜ ƭΩ!ŎƘƛƎŀƴΣ CƻǳǊƴŜƭƭŜΣ aƻƴǘŀǳōƻƛǎΣ aƻǊŜƴŎȅ Ŝǘ ¢ǊŀŎȅΦ Lƭ ǎŜƳōƭŜ ŘƻƴŎ ǉǳŜ ƭŜǎ ŜŦŦƻǊǘǎ 

déployés par la Municipalité depuis 2007 pour réduire la charge anthropique de phosphore se traduisent 

déjà par une amélioration générale ŘŜ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ŘŜ ǎŜǎ ƭŀŎǎΦ Cependant, ǘŜƭ ǉǳΩƛƴŘƛǉǳŞ Ł ƭŀ figure 

15, le ruissellement fut exceptionnellement faible au printemps 2018 par rapport à celui des années 

ŀƴǘŞǊƛŜǳǊŜǎΦ /ŜǘǘŜ ǇŀǊǘƛŎǳƭŀǊƛǘŞ ƘȅŘǊƻƭƻƎƛǉǳŜ ŀ Ǉǳ ǊŞŘǳƛǊŜ ƭΩŜȄǇƻǊǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƴǳǘǊƛƳŜƴǘǎ ŘŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ 

humides vers les lacs et contribuer ainsi à la baisse en PT généralisée observée en 2018.  Pourtant, aucune 

tendance systémaǘƛǉǳŜ ƴΩŀ ŞǘŞ ƻōǎŜǊǾŞŜ Ŝƴ нлму ǇƻǳǊ ƭŜ /h5 ǉǳƛ ǇǊƻǾƛŜƴǘ ƳŀƧƻǊƛǘŀƛǊŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ 

humides des bassins versantsΣ ŎŜ ǉǳƛ ǘŜƴŘ Ł ƛƴǾŀƭƛŘŜǊ ƭΩƛƴŦƭǳŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩƘȅŘǊƻƭƻƎƛŜ ŀƴƻǊƳŀƭŜ Ŝƴ нлму comme 

cause de la diminution en PT des lacs. 

Selon le tableau 2, parmi les lacs habités, seuls les lacs Écho et Maillé ne semblent pas avoir répondu aux 

efforts municipaux. Il sera vu plus loin que les sédiments du lac Écho sont soumis à une re-suspension très 

importante par les activités nautiques motorisées. Ici, la perturbation des sédiments a sans doute 

contribué à remettre en circulation ƴƻƴ ǎŜǳƭŜƳŜƴǘ ƭŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ ŀǎǎƻŎƛŞ ŀǳȄ ǇŀǊǘƛŎǳƭŜǎΣ Ƴŀƛǎ ŀǳǎǎƛ ƭΩƻǊǘƘƻ-

ǇƘƻǎǇƘŀǘŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǇƻǊŀƭŜ ōƛƻƭƻƎƛǉǳŜƳŜƴǘ très disponible. Quant au lac Maillé, dont le PT semble avoir 

augmenté en 2018, il est reconnu que le comportement de ces petits lacs peu profonds peut varier 

ŎƻƴǎƛŘŞǊŀōƭŜƳŜƴǘ ŘΩǳƴŜ ŀƴƴŞŜ Ł ƭΩŀǳǘǊŜ όǾƻƛǊ Ǉƭǳǎ ƭƻƛƴύ. 

En théorie, les baisses de concentration en phosphore total observées en 2018 dans la majorité des lacs 

auraient dû se traduire par des baisses équivalentes de biomasse phytoplanctonique et par des 

augmentations de la transparence des eaux. Le tableau 3 montre que la biomasse phytoplanctonique, 

exprimée ici en concentration de chlorophylle-a, ƴΩŀ ŞǘŞ ǎƛƎƴƛŦƛŎŀǘƛǾŜƳŜƴǘ ǊŞŘǳƛǘŜ ǉǳŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ ƭŀŎǎ .ƭŜǳ 

et ConnellyΣ Ƴŀƛǎ ǉǳŜ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ŀǳǘǊŜǎ όŘŜ ƭΩ!ŎƘƛƎŀƴΣ Ŝƴ /ǆǳǊΣ CƻǳǊƴŜƭƭŜ Ŝǘ Řǳ tƛƴ wƻǳƎŜύ ƳƻƴǘǊŜƴǘ ŘŜǎ 

baisses notables par rapport aux valeurs observées en 2007. Le faible taux de réponses statistiquement 

significatives observées ici est attribuable au fait que très peu (4) ŘΩƻōǎŜǊǾŀǘƛƻƴǎ sont disponibles dans 
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chaque lac entre les mois de mai et août de chaque année. Seuls des suivis beaucoup plus serrés dans le 

temps permettraient ŘΩŀǳƎƳŜƴǘŜǊ ƭŀ ǇǳƛǎǎŀƴŎŜ ǎǘŀǘƛǎǘƛǉǳŜ ŘŜǎ ŎƻƳǇŀǊŀƛǎƻƴǎ ŜŦŦŜŎǘǳŞŜǎ ŜƴǘǊŜ ƭŜǎ ŀƴƴŞŜǎΦ 

 

Oxygène dissous 

Une concentration élevée en oxygène dissous dans les eaux profondes et froides constitue une propriété 

désirable car elle permet la présence des salmonidés, prisés par les pêcheurs, mais intolérants des faibles 

concentrations en oxygène. Une faible concentration en oxygène dans les eaux profondes (hypolimnion) 

peut résulter de causes naturelles (anoxie morphométrique, Carignan et al. 2003) mais peut aussi être 

associée à une charge excessive en phosphore, responsable de la croissance des algues dans les eaux de 

surface Ŝǘ ŘΩǳƴŜ ŘŜƳŀƴŘŜ anormale en oxygène dans les eaux profondes due à la sédimentation et la 

décomposition de ces algues. 

Les lacs de la Municipalité présentent ŘŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ŘΩƻȄȅƎŞƴŀǘƛƻƴ ǘǊŝǎ ǾŀǊƛŞŜǎ ǎŜƭƻƴ ƭŀ forme de leur 

cuvette, selon la présence et la vigueur du brassage printanier des eaux, et selon la fertilité (concentration 

en phosphore et productivité biologique) de leurs eaux de surface. Les profils verticaux de température 

Ŝǘ ŘΩƻȄȅƎŝƴŜ Řƛǎǎƻǳǎ ŀŎǉǳƛǎ en 2018 sont illustrés aux figures 16 à 30. Ces profils peuvent être comparés 

à ceux apparaissant dans des figures semblables présentées dans Carignan et al. (2003) et Carignan (2008) 

Ŝƴ ƎŀǊŘŀƴǘ Ł ƭΩŜǎǇǊƛǘ ǉǳŜ ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ ŘƛŦŦŞǊŜƴŎŜǎ ƛƴǘŜǊŀƴƴǳŜƭƭŜǎ ǇƻǳǊǊƻƴǘ ŀǇǇŀǊŀƞǘǊŜ Ŝƴ Ǌŀƛǎƻƴ ŘŜ ǾŀǊƛŀǘƛƻƴǎ 

de dates de disparition du couvert de glace au printemps et/ou de conditions météorologiques durant les 

brassages printaniers et automnaux. 

Plusieurs profils montrent une sursaturation estivale en oxygène métalimnétique associée à un maximum 

de concentration en chlorophylle-aΣ ǘŜƭ ǉǳΩƛƭƭǳǎǘǊŞ ŀǳȄ ŦƛƎǳǊŜǎ 34 à 40. Ces maxima résultent du fait que la 

ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŘΩƻȄȅƎŝƴŜ ǇŀǊ ƭŀ ǇƘƻǘƻǎȅƴǘƘŝǎŜ Ŝǎǘ ǎǳǇŞǊƛŜǳǊŜ Ł ƭŀ ǊŜǎǇƛǊŀǘƛƻƴ ǇƭŀƴŎǘƻƴƛǉǳŜ Řŀƴǎ ǳƴ 

métalimnion très statique en raison du fort gradient thermique. 

Brièvement, on retrouve cinq types de lacs dans la municipalité : 

Type 1) Grands lacs profonds assez bien oxygénés en profondeurΦ /ŜǘǘŜ ŎŀǘŞƎƻǊƛŜ ƴΩŜǎǘ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŞŜ 

ǉǳŜ ǇŀǊ ƭŜ ƭŀŎ ŘŜ ƭΩ!ŎƘƛƎŀƴ (figures 16 et 17)Σ Řƻƴǘ ǘƻǳǘŜ ƭŀ ŎƻƭƻƴƴŜ ŘΩŜŀǳ ǎŜ ǎŀǘǳǊŜ Ŝƴ ƻȄȅƎŝƴŜ dissous 

au ǇǊƛƴǘŜƳǇǎ Ŝǘ Řƻƴǘ ƭŀ ǘŜƴŜǳǊ Ŝƴ ƻȄȅƎŝƴŜ ŘŞŎǊƻƞǘ ǇǊƻƎǊŜǎǎƛǾŜƳŜƴǘ ŘǳǊŀƴǘ ƭΩŞǘŞ Ƴŀƛǎ ǊŜǎǘŜ assez 

élevée, sauf très près du fond, jusqu'au brassage automnal. 
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Type 2) Petits lacs profonds, peu productifs mais devenant totalement anoxiques en profondeur. 

Représentée par les lacs Montaubois et Tracy, cette catégorie comprend les lacs profonds ƻǴ ƭΩŜƳǇǊƛǎŜ 

du vent est parfois insuffisante pour provoquer un brassage complet au printemps et parfois même en 

automne. Par exemple, lΩƘȅǇƻƭƛƳƴƛƻƴ Řu lac Tracy est ǊŜǎǘŞ ŀƴƻȄƛǉǳŜ ŘǳǊŀƴǘ ǘƻǳǘ ƭΩŞǘŞ нл18 (figure 30) 

ŀƭƻǊǎ ǉǳŜ ƭŜ ƭŀŎ aƻƴǘŀǳōƻƛǎ ƴΩŀ Ŏƻƴƴǳ ǉǳΩǳƴ ōǊŀǎǎŀƎŜ ǇǊƛƴǘŀƴƛŜǊ ƛƴŎƻƳǇƭŜǘ Ŝǘ ŀ ŘŞōǳǘŞ ǎŀ ǇŞǊƛƻŘŜ ŘŜ 

stratification thermique avec un déficit prononcé en oxygène dissous (figure 26). Il est important de 

réaliser que les piètres ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ŘΩƻȄȅƎŞƴŀǘƛƻƴ dans ces lacs sont naturelles et peuvent être 

ŜƴǘƛŝǊŜƳŜƴǘ ƛƴŘŞǇŜƴŘŀƴǘŜǎ ŘΩǳƴŜ ǉǳŜƭŎƻƴǉǳŜ Ǉƻƭƭǳǘƛƻƴ ŘΩƻǊƛƎƛƴŜ ƘǳƳŀƛƴŜΦ 

Type 3) Petits lacs de profondeur intermédiaire développant une anoxie prononcée mais naturelle. Les 

lacs Cornu et Croche (figures 20 et 21) appartiennent à cette catégorie où, en raison du faible volume 

ƘȅǇƻƭƛƳƴŞǘƛǉǳŜΣ ƭŀ ǉǳŀƴǘƛǘŞ ŘΩƻȄȅƎŝƴŜ ƛƴƧŜŎǘŞe Řŀƴǎ ƭΩƘȅǇƻƭƛƳƴƛƻƴ ŀǇǊŝǎ ƭŜ ōǊŀǎǎŀƎŜ printanier est 

rapidement ŞǇǳƛǎŞŜ ŀǳ ŎƻǳǊǎ ŘŜ ƭΩŞǘŞ ƳŀƭƎǊŞ ǳƴŜ ŦŀƛōƭŜ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ōƛƻƭƻƎƛǉǳŜ en surface. De plus, en 

raison de leur petite taille, le brassage printanier est souvent incomplet dans de tels lacs. 

Type 4) Lacs développant une anoxie prononcée en profondeur en raison de leur productivité 

biologique élevée en surface. [Ŝ ƭŀŎ Ł ƭΩhǳǊǎ (figure 28) appartient à cette catégorie. 

Type 5) Lacs peu profonds sans hypolimnion bien défini. Les lacs Écho, en /ǆǳǊ, Fournelle et Maillé 

sont trop peu profonds pour emmagasiner une réseǊǾŜ ŘΩƻȄȅƎŝƴŜ ŀǇǇǊŞŎƛŀōƭŜ Ŝƴ profondeur suite au 

ōǊŀǎǎŀƎŜ ǇǊƛƴǘŀƴƛŜǊΦ [ΩƻȄȅƎŝƴŜ ƛƴƛǘƛŀƭŜƳŜƴǘ ŎƻƴǘŜƴǳ Řŀƴǎ ƭŜ métalimnion est donc très rapidement 

épuiséΣ ǉǳΩƛƭǎ ǎƻƛŜƴǘ oligotrophes ou eutrophes. 

 

La comparaison des profils ŘΩƻȄȅƎŝƴŜ Řƛǎǎƻǳǎ ǊŜƭŜǾŞǎ en 2007 et 2018 aux lacs Bleu, Connelly et du Pin 

wƻǳƎŜ ǎǳƎƎŝǊŜ ǉǳŜ ƭŀ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ ƘȅǇƻƭƛƳƴŞǘƛǉǳŜ ŘΩƻȄȅƎŝƴŜ ŀ ƭŞƎŝǊŜƳŜƴǘ ŘƛƳƛƴǳŞ ŜƴǘǊŜ ŎŜǎ ŀƴƴŞŜǎΦ 

Cette diminution vient confirmer lΩ « oligotrophisation » de ces lacs depuis 2007 rapportée aux tableaux 

2 et 3.  

tǊƻǇǊƛŞǘŞǎ ƻǇǘƛǉǳŜǎ ŘŜ ƭŀ ŎƻƭƻƴƴŜ ŘΩŜŀǳ 
 

[ΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǘǊŀƴǎǇŀǊŜƴŎŜ ŘŜ ƭŀ ŎƻƭƻƴƴŜ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ Řǳ ŎƻŜŦŦƛŎƛŜƴǘ ŘΩŀǘǘŞƴǳŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ƭǳƳƛŝǊŜ ǾƛǎƛōƭŜ 

Řŀƴǎ ƭΩŞǇƛƭƛƳƴƛƻƴ entre 2001 et 2018 est illustrée pour les 14 lacs aux figures 31 à 33. Rappelons ici que la 

transparence correspond à la profondeur moyenne de disparition/apparition du disque de Secchi et que 

le coefficient ŘΩŀǘǘŞƴǳŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ƭǳƳƛŝǊŜ ŎƻǊǊŜǎǇƻƴŘ Ł ƭŀ ǇŜƴǘŜ ƪ ŘŜ ƭŀ ǊŜƭŀǘƛƻƴ ǉǳŀǎƛ-linéaire : ln (IZ/I0) = 
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kZ, où IZ Ŝǎǘ ƭΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞ Ł ƭŀ ǇǊƻŦƻƴŘŜǳǊ ½Σ L0 Ŝǎǘ ƭΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞ de la lumière pénétrant ƭŀ ǎǳǊŦŀŎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ. Ces 

deux propriétés varient de façon inverse : pluǎ ƭŀ ǘǊŀƴǎǇŀǊŜƴŎŜ Ŝǎǘ ƎǊŀƴŘŜΣ Ǉƭǳǎ ƭŜ ŎƻŜŦŦƛŎƛŜƴǘ ŘΩŀǘǘŞƴǳŀǘƛƻƴ 

est petit. 5ŀƴǎ ƭŜǎ ƭŀŎǎ ŘŜǎ [ŀǳǊŜƴǘƛŘŜǎΣ ƭŀ ǘǊŀƴǎǇŀǊŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ŝǘ ǎƻƴ ŎƻŜŦŦƛŎƛŜƴǘ dΩŀǘǘŞƴǳŀǘƛƻƴ ƭǳƳƛƴŜǳǎŜ 

dépendent essentiellement de deux propriétés, soit la concentration en carbone organique dissous (COD) 

coloré et la quantité ŘΩŀƭƎǳŜǎ Ŝƴ ǎǳǎǇŜƴǎƛƻƴΦ Dans ces mêmes lacs, la concentration en COD dépend 

ǎǳǊǘƻǳǘ ŘŜ ƭΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ ŘŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ƘǳƳƛŘŜǎ producteurs de COD dans le bassin versant alors que la 

biomasse algale dépend surtout de la charge en phosphore. Ainsi, une réduction de la charge en 

phosphore devrait se traduire par une diminution de la biomasse algale, une augmentation de la 

ǘǊŀƴǎǇŀǊŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ŝǘ ǇŀǊ ǳƴŜ ŘƛƳƛƴǳǘƛƻƴ Řǳ ŎƻŜŦŦƛŎƛŜƴǘ ŘΩŀǘǘŞƴǳŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ƭǳƳƛŝǊŜ. 

5ŀƴǎ ŎŜǊǘŀƛƴǎ ƭŀŎǎ όŁ ƭΨhǳǊǎΣ Řǳ tƛƴ wƻǳƎŜ, figures 32 et 33), ƭŀ ǘǊŀƴǎǇŀǊŜƴŎŜ Ŝǘ ƭΩŀǘǘŞƴǳŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ƭǳƳƛŝǊŜ 

sont majoritairement influencées par des apports externes prononcés en COD coloré issu des milieux 

humides de leurs bassins versants. La clarté des eaux de ces lacs ne devrait pas montrer un changement 

aisément détectable suite à une diminution des apports en phosphore et de la biomasse algale. Par contre, 

ƭŜǎ ƭŀŎǎ .ƭŜǳΣ Ŝƴ /ǆǳǊΣ /ƻƴƴŜƭƭȅΣ /ƻǊƴǳΣ CƻǳǊƴŜƭƭŜΣ aƻǊŜƴŎȅ Ŝǘ ¢ǊŀŎȅ affichent tous une amélioration de 

ƭŀ ŎƭŀǊǘŞ ŘŜ ƭΩŞǇƛƭƛƳƴƛƻƴ (figures 31 à 33). Ces améliorations viennent confirmer les baisses de 

concentrations en phosphore total rapportées au tableau 2. 

 

Composition algale et importance des cyanobactéries 
 

Les figures 34 à 40 ǇǊŞǎŜƴǘŜƴǘ ƭΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ ŘŜǎ ƎǊŀƴŘǎ ƎǊƻǳǇŜǎ ŘΩŀƭƎǳŜǎ Řŀƴǎ ƭŀ ŎƻƳǇƻǎƛǘƛƻƴ Řǳ 

phytoplancton dans les premiers mètres ŘŜ ƭŀ ŎƻƭƻƴƴŜ ŘΩŜŀǳ entre les 23 juillet et 23 août 2018. Durant 

cette période, aucun lac, même les plus riches en phosphore, ƴΩŀ ƳƻƴǘǊŞ des concentrations alarmantes 

de cyanobactéries. Cependant, les cyanobactéries ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŀƛŜƴǘ ƧǳǎǉǳΩŁ 50% (environ 1 µg/l) de la 

ōƛƻƳŀǎǎŜ ŀƭƎŀƭŜ ŀǳȄ ŘŜǳȄ ǎǘŀǘƛƻƴǎ Řǳ ƭŀŎ ŘŜ ƭΩ!ŎƘƛƎŀƴ όfigure 34). .ƛŜƴ ǉǳŜ ƭΩƛƴǎǘǊǳƳŜƴǘ ŜƳǇƭƻȅŞ ǇƻǳǊ ŎŜǎ 

mesures ne permette Ǉŀǎ ŘŜ ǇǊŞŎƛǎŜǊ ƭŜ ǘȅǇŜΣ ƭŜ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭ ŘŜ ŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ŘŜ ŦƭŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ƭŀ ǘƻȄƛŎƛǘŞ 

potentielle de ces cyanobactéries, les profils algaux de ces deux stations signalent que les riverains 

devraient exercer une surveillance spéciale au cours des années à venir. ¢ƻǳƧƻǳǊǎ ŀǳ ƭŀŎ ŘŜ ƭΩ!ŎƘƛƎŀƴΣ ƭŀ 

biomasse algale était complétée par des diatomées et des algues vertes. 

[Ŝǎ ƭƛƳƛǘŜǎ ŘŜ ƭΩinstrument (Fluoroprobe) et de la méthode utilisée à une seule date, à une seule station 

centrale, pour détecter les problèmes liés aux cyanobactéries sont particulièrement bien illustrées aux 
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figures 37 et 58. En effet, alors ǉǳΩŀǳ ƭŀŎ ;ŎƘƻΣ ƭŜ ǇǊƻŦƛƭ ŀƭƎŀƭ Fluoroprobe ne montrait pas de concentration 

inquiétante de cyanobactéries le 14 août (figure 37) sauf dans le métalimnion vers 6,5 mètres de 

ǇǊƻŦƻƴŘŜǳǊΣ ƭΩƻǊǘƘƻ-mosaïque du 13 septembre révèle ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩǳƴŜ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ŦƭŜǳǊ ŘΩŜŀǳ 

superficielle localisée au sud-est du lac (figure 58). Deux raisons peuvent expliquer cette discordance : 1) 

ƭŜ мп ŀƻǶǘΣ ǳƴŜ ǘǊŝǎ ŦŀƛōƭŜ ǉǳŀƴǘƛǘŞ ŘŜ ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎ Ł ŦƭƻǘǘŀōƛƭƛǘŞ ǇƻǎƛǘƛǾŜ Şǘŀƛǘ ǇǊŞǎŜƴǘŜ Řŀƴǎ ƭΩŞǇƛƭƛƳnion 

ŘŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ƭŀŎ et les conditions météorologiques ne permettaient pas aux cyanobactéries de 

ǎΩŀŎŎǳƳǳƭŜǊ Ł ƭŀ ǎǳǊŦŀŎŜ Řǳ ƭŀŎ près de la staǘƛƻƴ ŘΩŞŎƘŀƴǘƛƭƭƻƴƴŀƎŜ; 2) les cyanobactéries détectées par le 

Fluoroprobe le 14 août dans le petit métalimion du lac Écho sont remontées quelques semaines plus tard 

vers la surface pour être poussées et concentrées par le vent au sud-est du lac. Ces deux possibilités 

rappellent que dans les lacs riches en phosphore, les observations doivent être géographiquement et 

temporellement extensives et soulignent les avantages de lΩƻǊǘƘƻphotographie aérienne au drone pour 

détecter et cartographier ƭŜǎ ŦƭŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŘŜ ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜs. Au lac Écho, des actions devraient être 

ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ǇƻǳǊ ǎǳǊǾŜƛƭƭŜǊ Ŝǘ ŎƻƴǘǊƾƭŜǊ ƭŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŦƭŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭƭŜƳŜƴǘ ǘƻȄƛǉǳŜǎΦ 

Les profils algaux des autres lacs de Saint-Hippolyte confirment les observations généralement rapportées 

ailleurs.  Dans la majorité des lacs, des maxima métalimnétiques importants apparaissent en été (figures 

34 à 40); ces pics de phytoplancton sont responsables de la sursaturation en oxygène dissous observée 

dans les mêmes lacs. Le phytoplancton des lacs oligotrophes (Croche, Montaubois, Tracy est dominé par 

les diatomées alors que les algues vertes deviennent plus importantes dans les systèmes plus riches en 

phosphore tels les lacs Bleu, en /ǆǳǊ, Maillé et du Pin Rouge.  

 

Cartographie des macrophytes submergés et à feuilles flottantes 
 

Cette section combine les données acquises dans neuf lacs (Écho, Croche, Connelly, ŘŜ ƭΩ!ŎƘƛƎŀƴΣ Ŝƴ /ǆǳǊΣ 

Maillé, Morency, Fournelle et du Pin Rouge) par échosondage et/ou par photographie aérienne entre les 

20 juillet et 15 septembre 2018. Ces données serviront à établir la situation actuelle et à illustrer les 

particularités de chaque lac. 

Le lac Croche 
Plusieurs études rapportent que les concentrations tissulaires des macrophytes en azote et en phosphore 

sont souvent voisines de celles qualifiées de limitantes (Gerloff et Krombholz 1966; Demars et Edwards 

2007ύΦ 9ƴ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ǘŜǊƳŜǎΣ ƭa croissance des macrophytes submergés ou à feuilles flottantes serait 
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ŦǊŞǉǳŜƳƳŜƴǘ ŎƻƴǘǊƾƭŞŜ ǇŀǊ ƭŀ ŘƛǎǇƻƴƛōƛƭƛǘŞ ŘŜǎ ŞƭŞƳŜƴǘǎ ƴǳǘǊƛǘƛŦǎ ƳŀƧŜǳǊǎ ǉǳŜ ǎƻƴǘ ƭΩŀȊƻǘŜ Ŝǘ ƭŜ 

phosphore. Puisque la grande majorité des macrophytes ǇǳƛǎŜƴǘ ƭΩŀȊƻǘŜ Ŝǘ ƭe phosphore des sédiments 

dans lesquels elles sont enracinées (Carignan et Kalff, 1980; plusieurs autres), et puisque dans les lacs 

habités, les installations sanitaires, le déboisement et les engrais horticoles sont des sources 

potentiellement importantes de nutriments, ǳƴŜ ǊŜƭŀǘƛƻƴ ǇƻǎƛǘƛǾŜ ŘŜǾǊŀƛǘ ŜȄƛǎǘŜǊ ŜƴǘǊŜ ƭΩŀōƻƴŘŀƴŎŜ ŘŜǎ 

ƳŀŎǊƻǇƘȅǘŜǎ Ŝǘ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ƘǳƳŀƛƴŜ ŘŜǎ ōŀǎǎƛƴǎ ǾŜǊǎŀƴǘǎΣ ǘŜƭƭŜ ǉǳŜ ǊŀǇǇƻǊǘŞŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ [ŀǳǊŜƴǘƛŘŜǎ ǇŀǊ 

Denis-Blanchard (2015). Si cette hypothèse était correcte, les macrophytes devraient être 

particulièrement peu abondants dans les lacs inhabités et non perturbés des Laurentides. À Saint-

Hippolyte, ces caractéristiques se retrouvent au lac Croche (figures 41 et 42) qui se distingue des autres 

lacs par une faible abondance de macrophytes. Même si les propriétés de ce lac (ratio de drainage, temps 

ŘŜ ǎŞƧƻǳǊ ŘŜ ƭΩŜŀǳΣ ǇǊƻŦƻƴŘŜǳǊ ƳƻȅŜƴƴŜύ ŘƛŦŦŝǊŜƴǘ ŘŜ ŎŜƭƭŜǎ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ƭŀŎǎ ŘŜ ƭŀ aǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞΣ ƭŜ ƭŀŎ /ǊƻŎƘŜ 

pourra servir de point de comparaison avec les lacs habités. 

 

Le lac Écho 
Deux déterminations des macrophytes submergés par échosondage sont disponibles au lac Écho. Une 

première mesure fut réalisée entre les 26 et 28 juillet 2011 par Ariane Denis-Blanchard en parcourant 

environ 30 km de lignes (Denis-Blanchard, 2015). La deuxième mesure, plus détaillée, fut effectuée dans 

le cadre de cette étude entre les 6 et 13 août 2018 en parcourant 110 km de transects. Les transects plus 

serrés de 2018 ont permis la mise à jour de la carte bathymétrique5 (figure 43). Les cartographies 

produites pour les deux dates (figures 44 et 45) montrent que la distribution en hauteur des plantes 

ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎ ǎǳōƳŜǊƎŞŜǎ Řŀƴǎ ƭŜ ƭŀŎ ;ŎƘƻ ƴΩŀ Ǉŀǎ changé radicalement au cours des sept dernières années. 

Les deux cartes indiquent un maximum de biomasse localisé au nord de la fosse, avec des concentrations 

mineures localisées vers le centre et le sud du lac. Selon ces cartes, étonnamment, la quantité de plantes 

aquatiques reste très faible dans plusieurs secteurs dont la profondeur est pourtant idéale à leur 

croissance. De plus, les vidéos sous-marines géoréférencées enregistrées durant ces travaux suggèrent 

que le Potamot à larges feuilles (Potamogeton amplifolius) a été déplacé à plusieurs endroits depuis 2011 

par le Potamot à longs pédoncules (Potamogeton praelongus). 

La photographie aérienne (figures 46 à 69) ŀǇǇƻǊǘŜ ǳƴŜ ŜȄǇƭƛŎŀǘƛƻƴ Ł ƭΩŞƴƛƎƳŜ Řǳ ǇŜǳ ŘΩŀōƻƴŘŀƴŎŜ ŘŜǎ 

macrophytes submergés à des endroits apparemment propices à leur développement. En effet, la 

                                                           
5 [Ŝǎ ƛǎƻōŀǘƘŜǎ Řǳ ƭŀŎ ;ŎƘƻ Ŝǘ ǎƻƴ ƳƻŘŝƭŜ ƴǳƳŞǊƛǉǳŜ ŘΩŞƭŞǾŀǘƛƻƴ ƻƴǘ ŞǘŞ ŎƻƴǎƛƎƴŞŜǎ Ŝƴ ŦƻǊƳŀǘ aŀǇLƴŦƻΦǘŀōΣ 
ESRI.shp et ASCIIgridfile.txt sur la clé USB accompagnant ce rapport. 
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majorité des orthophotographies en haute résolution montre un fond constamment labouré par les 

ǘǳǊōǳƭŜƴŎŜǎ ŎŀǳǎŞŜǎ ǇŀǊ ƭΩŀŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ƘŞƭƛŎŜǎ ŘΩŜƳōŀǊŎŀǘƛƻƴǎ ƳƻǘƻǊƛǎŞŜǎ. La figure 60 montre que dans ces 

ŜŀǳȄ ǇŜǳ ǇǊƻŦƻƴŘŜǎΣ ƭŜǎ ŜƳōŀǊŎŀǘƛƻƴǎ ƴΩƻƴǘ Ǉŀǎ ōŜǎƻƛƴ ŘΩşǘǊŜ ǘǊŝǎ ǇǳƛǎǎŀƴǘŜǎ όŘŜ ƭΩƻǊŘǊŜ ŘŜ мр Ł нл /Φ±Φύ 

pour soulever un panache considérable de sédiments. Ainsi, la présence et la dynamique des plantes 

aquatiques submergées au lac Écho serait principalement contrôlée par les activités nautiques 

motorisées. Ce phénomène vient aussi expliquer pourquoi les efforts de réduction de la charge en 

phosphore déployés par la Municipalité depuis нллт ƴΩƻƴǘ Ǉŀǎ ǇǊƻŘǳƛǘ ƭŜǎ ǊŞǎultats observés dans ŘΩŀǳǘǊŜǎ 

lacs (voir tableau 2). 

Dans ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ƭŀŎΣ Ŝǘ ǇŀǊ ƻǊŘǊŜ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜΣ les macrophytes à feuilles flottantes sont dominés 

par trois espèces ubiquistes à Saint-Hippolyte: 

1- La Brasénie de Schreber 

2- Le Nymphéa odorant 

3- Le Grand nénuphar jaune 

Localement, des herbiers de Rubanier flottant et de Potamot à larges feuilles apparaissent. Malgré la 

faible transparence des eaux de ce lac, on peut apercevoir des espèces submergées tels le Myriophylle à 

ŞǇƛ Ŝǘ ƭŜ tƻǘŀƳƻǘ Ł ƭƻƴƎǎ ǇŞŘƻƴŎǳƭŜǎ Řƻƴǘ ƭŜǎ ǘƛƎŜǎ ǎΩŀǇǇǊƻŎƘŜƴǘ ǎǳŦŦƛǎŀƳƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ǎǳǊŦŀŎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ 

(figures 48, 53, 54, 56, 59, 61 et 69).  

   

Le Lac Connelly 
Le lac Connelly se distingue de la majorité des lacs de Saint-IƛǇǇƻƭȅǘŜ ǇŀǊ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩǳƴŜ ŜǎǇŝŎŜ 

exotique envahissante (le Myriophylle à épi) probablement introduite, comme aux lacs Écho et de 

ƭΩ!ŎƘƛƎŀƴΣ ǾŜǊǎ ƭŜ début des années 1990. Comparativement aux espèces indigènes, le Myriophylle à épi 

possède des avantages compétitifs remarquables dont un système racinaire exceptionnellement 

développé, ŎŀǇŀōƭŜ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŜǊ ŜŦŦƛŎŀŎŜƳŜƴǘ ƭŜǎ 40 premiers centimètres des sédiments riches en 

ƴǳǘǊƛƳŜƴǘǎΣ ǳƴŜ ŦƻǊƳŜ ŘŜ ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ Ŝƴ ƘŀǳǘŜǳǊ ƭǳƛ ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ŘΩŀǘǘŜƛƴŘǊŜ ǊŀǇƛŘŜƳŜƴǘ ƭŀ ǎǳǊŦŀŎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ 

Ŝǘ ŘΩƛƴǘŜǊŎŜǇǘŜǊ ƭŀ ƭǳƳƛŝǊŜΣ ƭŀ ǇŜǊǎistance des tiges en hiver et un mode de propagation par fragmentation 

et bouturage. Dans les lacs thermiquement stratifiés, le Myriophylle à épi suit une chronologie de 

développement montrant souvent une phase particulièrement agressive durant les premières décennies 

suivant son introduction, suivie, comme au lac Connelly, ŘΩǳƴ ŘŞŎƭƛƴ ǇŀǊǘƛŜƭ probablement dû à 

ƭΩŞǇǳƛǎŜƳŜƴǘ ǇǊƻƎǊŜǎǎƛŦ ŘŜǎ ƴǳǘǊƛƳŜƴǘǎ ǎŞŘƛƳŜƴǘŀƛǊŜǎΦ Contrairement à la majorité des macrophytes 
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submergés de la région, les tiges de Myriophylle à épi peuvent atteindre ƧǳǎǉǳΩŁ 6 m de hauteur dans les 

ƭŀŎǎ ƻǴ ƭΩŜŀǳ Ŝǎǘ ǎǳŦŦƛǎŀƳƳŜƴǘ ǘǊŀƴǎǇŀǊŜƴǘŜ. Dans la région des Laurentides, seuls le Potamot à longs 

pédoncules (Potamogeton praelongus) et le Potamot à larges feuilles (Potamogeton amplifolius) 

possèdent certaines caractéristiques semblables à celles du Myriophylle à épi et arrivent à former des 

herbiers denses ŀǘǘŜƛƎƴŀƴǘ ƭŀ ǎǳǊŦŀŎŜ ŘŜ ƭΩŜau à une profondeur atteignant ou dépassant 1,5 mètres. 

Une cartographie complète de la hauteur de la végétation aquatique submergée fut réalisée au lac 

Connelly les 27 et 28 août 2018 (figure 70). Sur cette figure, les endroits occupés majoritairement par le 

Myriophylle à épi et occasionnellement par le Potamot à longs pédoncules correspondent à ceux où la 

hauteur de la végétation dépasse environ 1,5 mètre. La photographie sous-marine révèle que les autres 

herbiers occupant la zone comprise entre 1,5 et 6 mètres sont majoritairement composés de Potamot de 

Robbins, Potamot de Richardson, Potamot à larges feuilles et de Vallisnérie américaine. 

{Ŝƭƻƴ ǳƴŜ ŞǘǳŘŜ ǊŞŎŜƴǘŜ ŘŜ ƭΩŀōƻƴŘŀƴŎŜ ŘŜǎ ƳŀŎǊƻǇƘȅǘŜǎ ǎǳōƳŜǊƎŞǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ƭŀcs des Laurentides (Denis-

Blanchard 2015), la densité des plantes, toutes espèces confondues, serait significativement reliée à la 

densité des habitations occupant les premiers 100 mètres de la rive. Cette observation suggère que la 

croissance vigoureuse des plantes serait soutenue par les nutriments (azote, phosphore) provenant 

ŘΩŜŀǳȄ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎ ŜƴǊƛŎƘƛŜǎ Ŝƴ ƴǳǘǊƛƳŜƴǘǎ ŘΩƻǊƛƎƛƴŜ ŘƻƳŜǎǘƛǉǳŜ ǘŜƭǎ ŎŜǳȄ ƛǎǎǳǎ ŘŜǎ ƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴǎ 

septiques et des engrais domestiquesΦ /ŜǇŜƴŘŀƴǘΣ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩƘŜǊōƛŜǊǎ ŘŜ aȅǊƛƻǇƘylle à épi autour des 

hauts-ŦƻƴŘǎ ǎƛǘǳŞǎ Ł ƭΩŜǎǘ Řǳ ƭŀŎ Ŝǘ ŞƭƻƛƎƴŞǎ ŘŜǎ Ƙŀōƛǘŀǘƛƻƴǎ όŦƛƎǳǊŜǎ 70, 74 et 78) démontre que le lien 

entre ƭΩŀōƻƴŘŀƴŎŜ ŘŜ ƭŀ ǾŞƎŞǘŀǘƛƻƴ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜ Ŝǘ les sources domestiques de nutriments est plus complexe 

que celui suggéré par Denis-Blanchard (2015). En effet, ce sont plutôt les apports locaux en nutriments 

ŘΩƻǊƛƎƛƴŜ ŘƻƳŜǎǘƛǉǳŜ qui favoriseraient la croissance des algues planctoniques et le dépôt de sédiments 

ŜƴǊƛŎƘƛǎ ǎǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ƭŀŎ Ŝǘ ǉǳƛΣ Ł ƭƻƴƎ ǘŜǊƳŜ όǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ŘŞŎŜƴƴƛŜǎύ ŎƻƴŘǳƛǊŀƛŜƴǘ Ł ƭŀ ŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ 

substrat propice à une croissance vigoureuse des plantes. 

Les ortho-mosaïques assemblées au lac Connelly (figures 71 à 85) montrent que trois espèces à feuilles 

flottantes occupent les rives. Lŀ .ǊŀǎŞƴƛŜ ŘŜ {ŎƘǊŜōŜǊ ǎΩƛƴǎǘŀƭƭŜ Ł ŘŜǎ ǇǊƻŦƻƴŘŜǳǊǎ ǾŀǊƛŀƴǘ ŘŜ 0,5 à 1,5 

mètre et domine la végétation à feuilles flottantes, alors que de petites colonies de Nymphéa odorant et 

de Grand nénuphar jaune se retrouvent localement à des profondeurs dépassant rarement un mètre. Il 

semble que dans ce lac, ƭŜǎ ǇƭŀƴǘŜǎ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎ Ł ŦŜǳƛƭƭŜǎ ŦƭƻǘǘŀƴǘŜǎ ǎΩƛƴǎǘŀƭƭŜƴǘ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜƳŜƴǘ ŜƴǘǊŜ ƭŜǎ 

quais, là où ƭŀ ǊŞǎǳǊƎŜƴŎŜ ŘΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ, riche en nutriments issus des installations sanitaires et une 

Ǉƭǳǎ ŦŀƛōƭŜ ǘǳǊōǳƭŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ŜƴǘǊŜ les structures physiques, favorisent ƭΩŀŎŎǳƳǳƭŀǘƛƻƴ ŘŜ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ ŦƛƴǎΣ 

ƭΩŜƴǊŀŎƛƴŜƳŜƴǘ Ŝǘ ƭŀ ƴǳǘǊƛǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇƭŀƴǘŜǎ tel que montré aux figures 72, 75, 80, 82, 84 et 85. 
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En raison de la bonne transǇŀǊŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ (environ 5 m, figure 31), en ƭΩabsence de vent et de vagues, 

on distingue aisément les herbiers submergés croissant en hauteur, composés principalement de 

Myriophylle à épi, de Potamot à longs pédoncules et de Potamot à larges feuilles (figures 73, 74, 75, 77, 

78, 80, 81, 82, 84 et 85). 

 

Le lŀŎ ŘŜ ƭΩ!ŎƘƛƎŀƴ 
{ŜǳƭŜ ƭΩŜȄǘǊŞƳƛǘŞ ƻǳŜǎǘ Řǳ ƭŀŎ ŘŜ ƭΩ!ŎƘƛƎŀƴ Ŧǳǘ ǎǳǊǾƻƭŞŜ ŀǳ ŘǊƻƴŜ (figures 86 à 89) en 2018. Ce survol 

ǇŀǊǘƛŜƭ ǎǳƎƎŝǊŜ ǉǳŜ ƭŀ ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ ŘŜǎ ƳŀŎǊƻǇƘȅǘŜǎ Ł ŦŜǳƛƭƭŜǎ ŦƭƻǘǘŀƴǘŜǎ ŜƴǘǊŜ ƭŜǎ ǉǳŀƛǎ Řǳ ƭŀŎ ŘŜ ƭΩ!ŎƘƛƎŀƴ 

Ŝǎǘ Ƴƻƛƴǎ ǇǊƻƴƻƴŎŞŜ ǉǳΩŀǳȄ ƭŀŎǎ ;ŎƘƻ Ŝǘ /ƻƴƴŜƭƭȅ ōƛŜƴ ǉǳΩǳƴ ƘŜǊōƛŜǊ ŎƻƴǎƛŘŞǊŀōƭŜ ŘŜ .ǊŀǎŞƴƛŜ ŘŜ 

{ŎƘǊŜōŜǊ ǎƻƛǘ ǇǊŞǎŜƴǘ Ł ƭΩŜȄǘǊŞƳƛǘŞ ƻǳŜǎǘ du lac (figures 86 et 87). La figure 87 révèle aussi un herbier 

extensif de Myriophylle à épi près du rivage et, comme au lac Connelly, un autre (figure 88) occupant un 

haut-fond. Cependant, la hauteur modeste des plantes et leur faible densité suggère un épuisement des 

ressources nutritives dans les sédiments où elles croissent. 

 

Le lŀŎ Ŝƴ /ǆǳǊ 
Une cartographie complète du pourcentage de recouvrement (figure 91) et de la hauteur (figure 92) de la 

végétation aquatique submergée fut réalisée au lac Ŝƴ /ǆǳǊ entre les 24 et 30 juillet 2018. Les levés 

bathymétriques précis acquis durant cet exercice ont permis de mettre à jour la carte bathymétrique du 

lac (figure 90). Dans ce lac, ƭŜǎ ƳŀŎǊƻǇƘȅǘŜǎ ǎǳōƳŜǊƎŞǎ ŎǊƻƛǎǎŜƴǘ ƧǳǎǉǳΩŁ ǳƴŜ ǇǊƻŦƻƴŘŜǳǊ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ пΣр 

mètres et recouvrent environ 70% de la superficie du fond. Toutefois, la densité et la hauteur des plantes 

restent relativement faibles en comparaison avec nos observations aux lacs Connelly, Écho et Morency. 

Tous les secteurs où la densité dépasse 75% et où la hauteur des plantes atteint 75 cm sont occupés par 

le Potamot à larges feuilles croissant souvent à une profondeur supérieure à trois mètres et invisible de 

la surface, tel que confirmé par la caméra géoréférencée. 

Les photographies aériennes (figures 93 à 100) révèlent ǉǳΩŀǳ ƭŀŎ Ŝƴ /ǆǳǊΣ les herbiers à feuilles 

flottantes, dominés par la Brasénie de Schreber et le Nymphéa odorant, sont beaucoup moins denses et 

importants que ceux cartographiés aux lacs Connelly, Écho, Fournelle, Morency et du Pin Rouge. 

Cependant, lŜǎ ƘŜǊōƛŜǊǎ Ł ŦŜǳƛƭƭŜǎ ŦƭƻǘǘŀƴǘŜǎ ǎƻƴǘ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ ŀōƻƴŘŀƴǘǎ Ł ƭΩŜȄǘǊŞƳƛǘŞ ŘŜ ƭa baie sud-

ouest (figures 96 et 97) très peu profonde et qui draine un sol possiblement ǎŀǘǳǊŞ ŘΩŜŀǳ en raison de sa 

topographie peu prononcée (figure 90).  Dans les Laurentides, les milieux humides sont des sources 
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importantes ŘΩŀȊote et de phosphore (Carignan et al. 2006) et fournissent aussi des particules organiques 

qui contribuent à créer un substrat propice à la croissance des plantes aquatiques. De plus, il y a plusieurs 

ŘŞŎŜƴƴƛŜǎΣ ƭŜ ƴƛǾŜŀǳ Řǳ ƭŀŎ Ŝƴ /ǆǳǊ ŀ probablement été rehaussé de quelques décimètres par les castors, 

dont le barrage a depuis été remplacé par une petite digue de pierres ǾƛǎƛōƭŜ Ŝƴ ŀƎǊŀƴŘƛǎǎŀƴǘ ƭΩƛƳŀƎŜ фф 

et localisée aux coordonnées 45.968706° N, -74.001264 O. [ΩŜƴƴƻƛŜƳŜƴǘ et la décomposition dΩǳƴ 

possible sol forestier organique initialement présent dans la baie sud-ouest ŀ Ǉǳ ŎǊŞŜǊ ǳƴŜ ǎƻǳǊŎŜ ŘΩŀȊƻǘŜ 

et de phosphore supportant la croissance vigoureuse des espèces à feuilles flottantes. 

La figure 98 montre un herbier de Nymphéa odorant dont la forme, commune dans les lacs habités, 

rappelle celle des colonies microscopiques de bactéries et de champignons cultivées en laboratoire dans 

des boîtes de pétri. Ces herbiers, souvent localisés près des habitations, présentent des plantes 

particulièrement vigoureuses en périphérie; ils pourraient signaler la présence de résurgences 

souterraines riches en ƴǳǘǊƛƳŜƴǘǎ ƛǎǎǳǎ ŘΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴs septiques et alimentant les plantes aquatiques. 

[ΩŜȄŀƳŜƴ sommaire ŘŜ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜǎ ƘŜǊōƛŜǊǎ ǎǳǊ ƭŜǎ ƻǊǘƘƻǇƘƻǘƻƎǊŀǇƘƛŜǎ ŀŞǊƛŜƴƴŜǎ ŀŎǉǳƛǎŜǎ Ł ƭΩŞǘŞ 

нллм ǇŀǊ ƭΩŀǳǘŜǳǊ dans certains lacs de la Municipalité (Connelly, Écho, Fournelle) et en 2007 par le MRN, 

sur lesquelles ces « bulles » de macrophytes sont visiblesΣ ǎǳƎƎŝǊŜ ǉǳΩŜƭƭŜǎ ǎƻƴǘ Ŝƴ ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜΦ Seule une 

étude systématique ŘŜ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŎƘǊƻƴƻƭƻƎƛǉǳŜ ŘŜ ŎŜǎ ƘŜǊōƛŜǊǎ ŎƻǳǇƭŞŜ Ł ŘŜǎ ŀƴŀƭȅǎŜǎ de composition 

chimique de ƭΩŜŀǳ porale des sédiments de ces « bulles » ǇŜǊƳŜǘǘǊŀƛǘ ŘΩŜƴ ŞƭǳŎƛŘŜǊ ƭŀ ƴŀǘǳǊŜ exacte. 

Le lac Morency 
!ǳ ƭŀŎ aƻǊŜƴŎȅΣ ǳƴŜ ŎƻǳǾŜǊǘǳǊŜ ŘŜ ƭŀ ȊƻƴŜ ƭƛǘǘƻǊŀƭŜ Ł ƭΩŞŎƘƻǎƻƴŘŜǳǊ .ƛƻ{ƻƴƛŎǎ ŀ ǇŜǊƳƛǎ ŘŜ mettre en 

évidence une ceinture de macrophytes submergés croissant en hauteur, à une profondeur de 2 à 6 mètres, 

et composée de Potamot à longs pédoncules et de Potamot à larges feuilles (figure 101). En raison de la 

bonne transparence des eaux du lac Morency, cette ceinture est visible sur les mosaïques produites en 

2018 (figures 103 à 105). 

Les images 102 à 105 révèlent aussi la présence inusitée ŘΩŀƭƎǳŜǎ Ŧƛƭŀmenteuses vertes à trois endroits. 

Ces ǘŀǇƛǎ ŘΩalgues benthiques sont indicateurs de résurgences riches en nutriments provenant, entre 

ŀǳǘǊŜǎΣ ŘΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴǎ ǎŜǇǘƛǉǳŜǎ ŘŞŦƛŎƛŜƴǘŜǎ ƻǳ ǉǳƛΣ dans le passé, ƭΩont été. Deux de ces taǇƛǎ ŘΩŀƭƎǳŜǎ ǎƻƴǘ 

situés à ƭΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜ ŘŜ ǊǳƛǎǎŜŀǳȄ ƛƴǘŜǊƳƛǘǘŜƴǘǎΦ Selon ces images et la topographie BDTQ, les sources 

probables de pollution par ƭΩŀȊƻǘŜ Ŝǘ ƭŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ sont ƭΩAuberge du lac Morency (figure 103), le village 

Ŝǘ ƭΩŞŎƻƭŜ ŘŜǎ Hauteurs (figure 104) et les édifices situés près du chemin des Hauteurs (figure 105). Noter 

que ces sources potentielles de pollution pourraient avoir été taries depuis plusieurs années. En effet, les 

ǇƻŘȊƻƭǎ ŦƻǊŜǎǘƛŜǊǎ ŘŞǾŜƭƻǇǇŞǎ ǎǳǊ ƭŜǎ ǘƛƭƭǎ ƎƭŀŎƛŀƛǊŜǎ ƛǎǎǳǎ ŘŜ ƭΩŀƴƻǊǘƘƻǎƛǘŜ ŘŜ aƻǊƛƴ όƭŀ ǊƻŎƘŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ Ł 
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Saint-Hippolyte) sont généralement riches en oxydes de fer reconnus pour leur grand pouvoir 

ŘΩŀŘǎƻǊǇǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜ ǊŞǘŜƴǘƛƻƴ Řǳ ǇƘƻǎǇƘŀǘŜΦ Les sols locaux drainant les effluents riches en phosphate 

pourraient ainsi avoir mis des décennies à devenir saturés en phosphate; en contrepartie, ils mettront 

aussi des décennies pour perdre ƭΩŜȄŎŝǎ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘŀǘŜ ǉǳΩƛƭǎ ŀǳǊŀƛŜƴǘ Ǉǳ ŀŎŎǳƳǳƭŜǊΦ Néanmoins, la 

ǎƛǘǳŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŀƭƎǳŜǎ ŦƛƭŀƳŜƴǘŜǳǎŜǎ ŀǳ ƭŀŎ aƻǊŜƴŎȅ ŘŜƳŀƴŘŜǊŀƛǘ ǉǳΩǳƴŜ ŀǘǘŜƴǘƛƻƴ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜ ǎƻƛǘ ǇƻǊǘŞŜ 

à la qualité des eaux des tributaires intermittents responsables des colonies identifiées aux figures 104 et 

105, et à la qualité des eaux souterraines responsables de celle montrée à la figure 103. 

[ŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩƘŜǊōƛŜǊǎ ǾƛƎƻǳǊŜǳȄ ŘŜ .ǊŀǎŞƴƛŜ ŘŜ {ŎƘǊŜōŜǊ Ŝǘ ŘŜ wǳōŀƴƴƛŜǊ Ŧƭƻǘǘŀƴǘ ŀǳǘƻǳǊ ŘŜǎ ǘŀŎƘŜǎ 

ŘΩŀƭƎǳŜǎ ŦƛƭŀƳŜƴǘŜǳǎŜǎ benthiques illustrées aux figures 104 et 105 vient supporter la notion selon 

laquelle les apports locaux de nutriments (azote, phosphore) issus de sources ponctuelles telles les 

installations septiques pourraient stimuler la croissance des plantes aquatiques à feuilles flottantes ou 

submergées. 

Le lac Fournelle 
Les lacs Fournelle Ŝǘ Řǳ tƛƴ wƻǳƎŜ ǎƻƴǘ ƭŜǎ ŘŜǳȄ Ǉƭŀƴǎ ŘΩŜŀǳ traités par la présente étude dont le niveau a 

été rehaussé et est encore contrôlé par la présence dΩǳƴŜ digue de castor (figures 106 et 113) depuis au 

moins 1931Σ ǘŜƭ ǉǳΩŜƴ ǘŞƳƻƛƎƴŜƴǘ ƭŜǎ ŀƴŎƛŜƴƴŜǎ ǇƘƻǘƻƎǊŀǇƘƛŜǎ ŀŞǊƛŜƴƴŜǎ de la région (Bibliothèque et 

Archives Canada). En supposant que la hauteur de ces digues atteint environ un mètre, au lac Fournelle, 

le rehaussement du niveau aurait provoqué non seulement ƭΩŜƴƴƻƛŜƳŜƴǘ complet la grande baie étroite 

ǎƛǘǳŞŜ Ł ƭΩŜǎǘ, mais aussi celui de superficies importantes sƛǘǳŞŜǎ Ł ƭΩƻǳŜǎǘ Ŝǘ ŀǳ ƴƻǊŘΣ ǘŜƭ que suggéré par 

la position des isobathes superposéeǎ Ł ƭΩƻǊǘƘƻ-mosaïque de la figure 106. Tout comme aux ƭŀŎǎ Ŝƴ /ǆǳǊ 

et du Pin Rouge, le castor a donc fort probablement contribué à la création de substrats organiques 

propices à la croissance vigoureuse des macrophytes à feuilles flottantes ou submergéesΣ ǘŜƭ ǉǳΩillustré 

aux figures 106, 107, 110 et 111. 

9ƴ Ǌŀƛǎƻƴ ŘŜ ƭΩƛƴŦƭǳŜƴŎŜ Řǳ ŎŀǎǘƻǊΣ ƭa majorité des images produites au lac Fournelle ne permettent pas 

ŘΩŀǎǎƻŎƛŜǊ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩƘŜǊōƛŜǊǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ uniquement à la présence de puisards et ŘΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴǎ 

septiques près de la rive, même si la perte de nutriments par ces équipements aurait pu contribuer à leur 

développement. Cependant, la forme et la position très rapprochée de la rive et des bâtiments des 

herbiers de Nymphéa odorant illustrés aux figures 108 et 109 ǎǳƎƎŝǊŜ ƭΩƛƴŦƭǳŜƴŎŜ ŘŜ ǎƻǳǊŎŜǎ ƭƻŎŀƭŜǎ et 

récentes. Ici, un examen rigoureux des herbiers présents sur les orthophotographies aériennes 

disponibles dans la région et une comparaison avec celles produites pour le présent rapport pourra peut-
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şǘǊŜ ǇŜǊƳŜǘǘǊŜ ŘΩƛƴŦƛǊƳŜǊκŎƻƴŦƛǊƳŜǊ ƭŜǳǊ ŜȄǇŀƴǎƛƻƴΦ Si la résolution des orthophotographies du MRNQ 

était insuffisante, il faudra archiver les images de 2018 et répŞǘŜǊ ƭΩŜȄŜǊŎƛŎŜ Řŀƴǎ quelques années. 

Le lac du Pin Rouge 
Le lac du Pin Rouge possède un très grand ratio de drainage (51) et une proportion élevée de milieux 

humides dans son bassin versant. Pour ces raisons, son eau est colorée et sa transparence réduite à 0,5 

mètre (figure 33) ne permet pas de bien distinguer les macrophytes submergés à partir ŘΩǳƴŜ ŜƳōŀǊŎŀǘƛƻƴ 

ou encore sur les ortho-mosaïques (figures 114 à 117). ¢ƻǳǘŜŦƻƛǎΣ ƭΩŞŎƘƻǎƻƴŘŀƎŜ ǊŞŀƭƛǎŞ ƭŜ ом ƧǳƛƭƭŜǘ нлму 

met en évidence la présence de deux bandes de végétation submergée composées de Potamot à larges 

feuilles, localisées à ǳƴŜ ǇǊƻŦƻƴŘŜǳǊ ŘΩenviron 2 mètres (figure 112) et dont les feuilles supérieures 

atteignent une profondeur suffisante pour permettre la photosynthèse. Des plantes submergées plus 

courtes, tel le Potamot de Robbins, occupent une bonne partie de la zone délimitée par les isobathes ŘΩǳƴ 

et de deux mètres. 

Les mosaïques assemblées au lac du Pin Rouge (figures 113 à 116) révèlent une situation semblable à celle 

observée au lac Fournelle. Brièvement, toutes les zones à pente faible, délimitées par la ligne de rivage et 

ƭΩƛǎƻōŀǘƘŜ ŘΩenviron un mètre, sont occupées par des herbiers denses composés principalement de 

Nymphéa odorant. Ces zones correspondent à celles où la végétation terrestre a été ennoyés par le castor 

et où la décomposition des sols organiques ŀǳǊŀƛǘ Ǉǳ ŦƻǳǊƴƛǊ ƭΩŀȊƻǘŜ Ŝǘ ƭŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ nécessaires au 

développement des herbiers à feuilles flottantes. Comme au lac Fournelle et eƴ Ǌŀƛǎƻƴ ŘŜ ƭΩƛƴŦƭǳŜƴŎŜ Řǳ 

castor, les ƛƳŀƎŜǎ ƴŜ ǇŜǊƳŜǘǘŜƴǘ Ǉŀǎ ŘΩŀǎǎƻŎƛŜǊ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩƘŜǊōƛŜǊǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ ǳƴƛǉǳŜƳŜƴǘ Ł ƭŀ 

ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ ǇǳƛǎŀǊŘǎ Ŝǘ ŘΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴǎ septiques près de la rive, même si la perte de nutriments par ces 

équipements a pu contribuer à leur développement. 

Les figures 114 et 117 montrent ǉǳΩŀǳ ǎǳŘ Řǳ ƭŀŎΣ les feuilles délimitant le contour des herbiers de 

Nymphéa odorant sont particulièrement grosses et resserrées. Cette disposition pourrait trahir une 

croissance accrue en raison des nutriments issus des installations septiques locales; elle pourrait aussi 

être due à un réchauffement récent des sédiments épilimniques qui aurait provoqué une minéralisation 

accrue de la matière organique sédimentaire et ainsi augmenté la disponibilité des nutriments.  

 

Le lac Maillé 
Vraisemblablement créé ǇŀǊ ƭΩIƻƳƳŜΣ ƭe « lac » Maillé est un étang qui se distingue des autres lacs par 

sa faible profondeur et, en 2018, sa grande turbidité, probablement ŎŀǳǎŞŜ ǇŀǊ ƭΩŀōƻƴŘŀƴŎŜ ŘŜǎ ŀƭƎǳŜǎ 
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microscopiques en suspension. Au lac Maillé, la concentration anormalement élevée de phosphore dans 

ƭΩŜŀǳ όfigure 9, tableau 2) pourrait provenir des puisards et installations septiques, ou encore de la 

minéralisation de la matière organique initialement présente dans un sol artificiellement ennoyé, selon 

un mécanisme analogue à celui évoqué pour les lacs dont le niveau a été rehaussé par le castor. 

Cependant, à ƭŀ ŘƛŦŦŞǊŜƴŎŜ ŘŜǎ ƭŀŎǎ CƻǳǊƴŜƭƭŜ Ŝǘ Řǳ tƛƴ wƻǳƎŜΣ ƭŜ ƭŀŎ aŀƛƭƭŞ ƴΩŀ Ǉŀǎ ŘŜ ȊƻƴŜ ǇǊƻŦƻƴŘŜ 

pouvant capturer le phosphore libéré par ces sources. Ce dernier est donc constamment remis en 

circulation. 

5ŀƴǎ ŎŜ ǘȅǇŜ ŘŜ ƳƛƭƛŜǳΣ ǎΩƛƴǎǘŀƭƭŜ ǎƻǳǾŜƴǘ ǳƴŜ ŎƻƳǇŞǘƛǘƛƻƴ pour la lumière entre les algues en suspension 

et les macrophytes submergés. En effet, ƭŜǎ ƘŜǊōƛŜǊǎ ŘŜ ƳŀŎǊƻǇƘȅǘŜǎ ŀƳƻǊǘƛǎǎŜƴǘ ƭŀ ǘǳǊōǳƭŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ 

et favorisent la sédimentation des algues, ce qui clarifie ƭΩŜŀǳ. 5Ŝ ƭΩŀǳǘǊŜ ŎƾǘŞΣ ƭŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘΩǳƴŜ 

biomasse élevée de phytoplancton produit une eau turbide qui capte rapidement la lumière nécessaire à 

la photosynthèse des macrophytes. Pour cette raison, les étangs peu profonds sont instables et alternent 

typiquement entre des états troubles, dominés par les algues planctoniques, et des états transparents, 

dominés par les macrophytes submergés (Scheffer et al. 1993). 

[ΩƻǊǘƘƻ-mosaïque produite en 2018 (figures 118 à 122) révèle un étang très turbide, de couleur verte, 

dont la réflectance élevée trahit ǳƴŜ ŀōƻƴŘŀƴŎŜ ŘΩŀƭƎǳŜǎ ƳƛŎǊƻǎŎƻǇƛǉǳŜǎ Ŝƴ ǎǳǎǇŜƴǎƛƻƴ. Les plantes 

aquatiques à feuilles flottantes sont confinées, comme ailleurs, à des profondeurs ne dépassant pas 1,5 

mètre mais atteignent localement des densités très élevées (figures 120 et 121), alors que les 

macrophytes submergés visibles, tel le Potamot à larges feuilles, dépassent difficilement cette profondeur 

et peinent à développer des biomasses importantes (figures 119 et 120). ¢ƻǳǘŜ ǘŜƴǘŀǘƛǾŜ ŘΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ 

de cette condition devra commencer par une quantification et une réduction des principales sources de 

nutriments à ce système qui draine un secteur particulièrement habité de la Municipalité. Ensuite, un 

contrôle des espèces de poisson prédatrices de zooplancton, ŎƻƴǎƻƳƳŀǘŜǳǊ ŘΩŀƭƎǳŜǎ, pourra être 

envisagé, ŘŜ Ŧŀœƻƴ Ł ŎƭŀǊƛŦƛŜǊ ƭΩŜŀǳ et à permettre le développement des macrophytes submergés. 
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Conclusions 
Plusieurs lacs de Saint-Hippolyte montrent en 2018 une amélioration générale de la qualité de leur eau 

relativement aux dernières observations de 2007. Puisque cette amélioration semble indépendante des 

conditions hydrologiques anormales survenues au printemps 2018, elle résulte fort probablement des 

mesures, adoptées par la Municipalité depuis 2007, dont ƭΩun des objectifs est de réduire la charge en 

azote et en phosphore vers les eaux de surface.  

Malgré un bilan 2018 très positif, dans les années futures, la Municipalité devra songer à confirmer, par 

des observations directes, certains des problèmes détectés dans ce document. Au lac Morency, par 

exemple, une surveillance détaillée de la qualité des eaux ǇǊƻǾŜƴŀƴǘ ŘŜ ƭΩ!ǳōŜǊƎŜ Ŝǘ des tributaires 

intermittents serait indiquée car elle permettrait de circonscrire les sources de polƭǳǘƛƻƴ ŜǘΣ ǎΩƛƭ ȅ ŀ ƭƛŜǳΣ 

ŘΩŀƎƛǊ Ŝƴ ŎƻƴǎŞǉǳŜƴŎŜ. Au lac ÉchoΣ ƭΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǇŀǎǎŜ ǎŀƴǎ ŘƻǳǘŜ ǇŀǊ la définition 

et ƭΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ normes de navigation particulières incluant la délimitation de canaux de navigation6, 

en concertation avec la municipalité de Prévost. Enfin, un nouveau portrait ŘŜ ƭΩŞǘŀǘ ŘŜǎ ƭŀŎǎΣ reconduit 

dans quelques années, permettra de ŎƻƴŦƛǊƳŜǊ ƭΩŜŦŦƛŎŀŎƛǘŞ ŘŜǎ ǇǊŀǘƛǉǳŜǎ ŘŜ ƎŜǎǘƛƻƴ Řǳ ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ 

hydrique de Saint-Hippolyte. 
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TABLEAU 1. Concentrations moyennes (mg/l) en ions majeurs observées dans les lacs de Saint-Hippolyte en 2001-2002 et en 2018. Noter que les 
concentrations les plus élevées en sodium et chlorure se retrouvent dans les lacs très habités ou situés en bordure de la route 333. 

 

Élément Sodium   Potassium   Calcium   Magnésium   Chlorure   Sulfate-S 

Années 2001-02 2018  2001-02 2018  2001-02 2018  2001-02 2018  2001-02 2018  2001-02 2018 

                  

de l'Achigan 3.57 3.26  0.29 0.30  5.83 4.80  1.21 1.03  5.24 4.93  1.60 1.06 

Bleu 10.80 9.98  0.61 0.54  10.82 8.41  2.52 2.15  17.85 16.82  2.24 1.72 

Connelly 14.04 11.77  0.61 0.48  11.21 8.40  2.17 1.81  21.50 19.78  2.27 1.70 

Cornu 21.19 15.33  0.75 0.53  13.20 8.83  3.16 2.21  39.17 15.33  2.33 0.53 

Croche 0.79 0.69  0.08 0.09  2.74 1.76  0.40 0.30  0.28 0.27  1.23 0.61 

Écho 6.29 7.83  0.45 0.38  15.32 15.42  5.71 5.12  13.37 17.42  2.60 2.50 

Ŝƴ /ǆǳǊ 3.82 3.76  0.42 0.38  5.09 4.77  0.98 0.95  6.35 6.93  1.45 0.77 

Fournelle 3.11 3.46  0.20 0.23  7.38 6.30  1.66 1.49  4.38 5.03  1.95 1.25 

Maillé  36.22   1.07   16.20   4.74   63.97   3.62 

Montaubois 2.22 2.63  0.25 0.28  6.34 5.92  1.29 1.29  3.98 4.96  1.67 1.46 

Morency 12.47 9.14  0.62 0.52  14.85 10.50  3.54 2.54  19.78 14.49  2.85 2.06 

à l'Ours 3.51 2.88  0.30 0.33  6.20 6.00  1.59 1.52  4.00 3.90  1.64 1.05 

du Pin Rouge 2.82 2.79  0.31 0.28  5.15 4.67  1.09 1.03  3.68 4.17  1.48 1.03 

Tracy 3.65 3.72   0.27 0.30   7.12 6.10   1.60 1.38   7.04 7.17   1.58 1.34 
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TABLEAU 2. Concentrations de phosphore total (µg/l) observées depuis 2001 entre les mois de mai et 
août dans les lacs de Saint-IƛǇǇƻƭȅǘŜΦ /Ŝǎ ǾŀƭŜǳǊǎ ǎƻƴǘ ƭŜǎ ƳƻȅŜƴƴŜǎ ŘΩŀǳ Ƴƻƛƴǎ мн mesures 
réalisées chaque année. 

Lac/année 2001 2002 2003 2004 2005 2006 2007 2018 

de l'Achigan 5,46 5,00 4,85 4,68 5,98 5,60 5,75 4,75 

Bleu 9,30 11,40         10,28 6,63 

Ŝƴ /ǆǳǊ 6,38 8,05         7,88 6,88 

Connelly 7,72 8,53 6,86 7,04 9,20   7,63 5,48 

Cornu 5,44 7,55         9,13 5,65 

Croche 3,76 4,88       4,73   4,07 

Écho 13,36 14,90         12,18 13,48 

Fournelle 7,96 7,18         8,40 6,70 

Maillé             15,43 16,83 

Montaubois 4,54 5,35         4,45 3,78 

Morency 4,78 7,05         6,29 4,90 

à l'Ours 13,48 14,55       15,47 16,78 12,08 

du Pin 
Rouge 10,46 12,57       12,66 13,75 8,65 

Tracy 4,68 4,83         4,60 3,60 

         

  baisse significative       

  tendance à la baisse      

  pas de mesures       
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TABLEAU 3. Concentrations moyennes en chlorophylle-a (µg/l) observées depuis 2001 entre les mois de 
mai et août dans les lacs de Saint-Hippolyte. 

Lac/année 2001 2002 2003 2004 2005 2006 2007 2018 

de l'Achigan     2,00 2,09 2,01 2,58 2,75 2,28 

Bleu             3,81 2,01 

Ŝƴ /ǆǳǊ             2,98 2,21 

Connelly     2,27 2,86 2,58   3,37 2,21 

Cornu             1,17 2,20 

Croche           1,26 1,60 1,17 

Écho             3,42 5,1 

Fournelle             2,47 1,92 

Maillé             3,66 7,12 

Montaubois             1,28 1,28 

Morency             1,72 2,01 

à l'Ours           14,9 9,35 5,41 

du Pin 
Rouge             4,34 2,95 

Tracy             1,22 1,28 

         

  baisse significative       

  tendance à la baisse      

  pas de mesures       
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FIGURE 1. Concentrations en phosphore total, carbone organique dissous, azote total et nitrate 
ƻōǎŜǊǾŞŜǎ ŘŜǇǳƛǎ нллм ŀǳ ƭŀŎ ŘŜ ƭΩ!ŎƘƛƎŀƴΦ [Ŝǎ ōŀǊǊŜǎ ŘΩŜǊǊŜǳǊ ƛƴŘƛǉǳŜƴǘ ± un écart-type à la 
moyenne de trois mesures indépendantes. La ligne rouge représente la moyenne de toutes 
les observations réalisées entre 2001 et 2007. 



28 
 

 

 

 

FIGURE 2. Concentrations en phosphore total, carbone organique dissous, azote total et nitrate 
ƻōǎŜǊǾŞŜǎ ŘŜǇǳƛǎ нллм ŀǳ ƭŀŎ .ƭŜǳΦ [Ŝǎ ōŀǊǊŜǎ ŘΩŜǊǊŜǳǊ ƛƴŘƛǉǳŜƴǘ ± un écart-type à la 
moyenne de trois mesures indépendantes. La ligne rouge représente la moyenne de toutes 
les observations réalisées entre 2001 et 2007. 
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FIGURE 3. Concentrations en phosphore total, carbone organique dissous, azote total et nitrate 
ƻōǎŜǊǾŞŜǎ ŘŜǇǳƛǎ нллм ŀǳ ƭŀŎ /ƻƴƴŜƭƭȅΦ [Ŝǎ ōŀǊǊŜǎ ŘΩŜǊǊŜǳǊ ƛƴŘƛǉǳŜƴǘ ± un écart-type à la 
moyenne de trois mesures indépendantes. La ligne rouge représente la moyenne de toutes les 
observations réalisées entre 2001 et 2007. 
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Figure 4. Concentrations en phosphore total, carbone organique dissous, azote total et nitrate 
ƻōǎŜǊǾŞŜǎ ŘŜǇǳƛǎ нллм ŀǳ ƭŀŎ /ƻǊƴǳΦ [Ŝǎ ōŀǊǊŜǎ ŘΩŜǊǊŜǳǊ ƛƴŘƛǉǳŜƴǘ ± un écart-type à la 
moyenne de trois mesures indépendantes. La ligne rouge représente la moyenne de toutes les 
observations réalisées entre 2001 et 2007. 
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FIGURE 5. Concentrations en phosphore total, carbone organique dissous, azote total et nitrate observées 
ŘŜǇǳƛǎ нллм ŀǳ ƭŀŎ /ǊƻŎƘŜΦ [Ŝǎ ōŀǊǊŜǎ ŘΩŜǊǊŜǳǊ ƛƴŘƛǉǳŜƴǘ ± un écart-type à la moyenne de trois 
mesures indépendantes. La ligne rouge représente la moyenne de toutes les observations 
réalisées entre 2001 et 2007.  
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FIGURE 6. Concentrations en phosphore total, carbone organique dissous, azote total et nitrate observées 
ŘŜǇǳƛǎ нллм ŀǳ ƭŀŎ ;ŎƘƻΦ [Ŝǎ ōŀǊǊŜǎ ŘΩŜǊǊŜǳǊ ƛƴŘƛǉǳŜƴǘ ± un écart-type à la moyenne de trois 
mesures indépendantes. La ligne rouge représente la moyenne de toutes les observations 
réalisées entre 2001 et 2007.  
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FIGURE 7. Concentrations en phosphore total, carbone organique dissous, azote total et nitrate 
ƻōǎŜǊǾŞŜǎ ŘŜǇǳƛǎ нллм ŀǳ ƭŀŎ Ŝƴ /ǆǳǊΦ [Ŝǎ ōŀǊǊŜǎ ŘΩŜǊǊŜǳǊ ƛƴŘƛǉǳŜƴǘ ± un écart-type à la 
moyenne de trois mesures indépendantes. La ligne rouge représente la moyenne de toutes les 
observations réalisées entre 2001 et 2007.  
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FIGURE 8. Concentrations en phosphore total, carbone organique dissous, azote total et nitrate observées 
ŘŜǇǳƛǎ нллм ŀǳ ƭŀŎ CƻǳǊƴŜƭƭŜΦ [Ŝǎ ōŀǊǊŜǎ ŘΩŜǊǊŜǳǊ ƛƴŘƛǉǳŜƴǘ ± un écart-type à la moyenne de 
trois mesures indépendantes. La ligne rouge représente la moyenne de toutes les observations 
réalisées entre 2001 et 2007.  
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FIGURE 9. Concentrations en phosphore total, carbone organique dissous, azote total et nitrate observées 
ŘŜǇǳƛǎ нллм ŀǳ ƭŀŎ aŀƛƭƭŞΦ [Ŝǎ ōŀǊǊŜǎ ŘΩŜǊǊŜǳǊ ƛƴŘƛǉǳŜƴǘ ± un écart-type à la moyenne de trois 
mesures indépendantes. La ligne rouge représente la moyenne de toutes les observations 
réalisées entre 2001 et 2007.  
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FIGURE 10. Concentrations en phosphore total, carbone organique dissous, azote total et nitrate 
ƻōǎŜǊǾŞŜǎ ŘŜǇǳƛǎ нллм ŀǳ ƭŀŎ aƻƴǘŀǳōƻƛǎΦ [Ŝǎ ōŀǊǊŜǎ ŘΩŜǊǊŜǳǊ ƛƴŘƛǉǳŜƴǘ ± un écart-type à la 
moyenne de trois mesures indépendantes. La ligne rouge représente la moyenne de toutes les 
observations réalisées entre 2001 et 2007.  
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FIGURE 11. Concentrations en phosphore total, carbone organique dissous, azote total et nitrate 
ƻōǎŜǊǾŞŜǎ ŘŜǇǳƛǎ нллм ŀǳ ƭŀŎ aƻǊŜƴŎȅΦ [Ŝǎ ōŀǊǊŜǎ ŘΩŜǊǊŜǳǊ ƛƴŘƛǉǳŜƴǘ ± un écart-type à la 
moyenne de trois mesures indépendantes. La ligne rouge représente la moyenne de toutes les 
observations réalisées entre 2001 et 2007.  
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FIGURE 12. Concentrations en phosphore total, carbone organique dissous, azote total et nitrate 
observées depuis 2001 au lac Ł ƭΩhǳǊǎΦ [Ŝǎ ōŀǊǊŜǎ ŘΩŜǊǊŜǳǊ ƛƴŘƛǉǳŜƴǘ ± un écart-type à la 
moyenne de trois mesures indépendantes. La ligne rouge représente la moyenne de toutes les 
observations réalisées entre 2001 et 2007.  

 

 

 



39 
 

FIGURE 13. Concentrations en phosphore total, carbone organique dissous, azote total et nitrate 
ƻōǎŜǊǾŞŜǎ ŘŜǇǳƛǎ нллм ŀǳ ƭŀŎ Řǳ tƛƴ wƻǳƎŜΦ [Ŝǎ ōŀǊǊŜǎ ŘΩŜǊǊŜǳǊ ƛƴŘƛǉǳŜƴǘ ± un écart-type à la 
moyenne de trois mesures indépendantes. La ligne rouge représente la moyenne de toutes les 
observations réalisées entre 2001 et 2007.  
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FIGURE 14. Concentrations en phosphore total, carbone organique dissous, azote total et nitrate 
ƻōǎŜǊǾŞŜǎ ŘŜǇǳƛǎ нллм ŀǳ ƭŀŎ ¢ǊŀŎȅΦ [Ŝǎ ōŀǊǊŜǎ ŘΩŜǊǊŜǳǊ ƛƴŘƛǉǳŜƴǘ ± un écart-type à la 
moyenne de trois mesures indépendantes. La ligne rouge représente la moyenne de toutes les 
observations réalisées entre 2001 et 2007.  
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FIGURE 15. Haut : Débit mensuel médian à la station 040122 de la rivière du Nord à Sainte-Agathe-des-
Monts entre janvier 2001 et août 2018. Les lignes pointillées indiquent le 1er janvier de chaque 
année. Bas : Débit mensuel moyen ± un écart-ǘȅǇŜ ŘǳǊŀƴǘ ƭΩƛƴǘŜǊǾŀƭƭŜ нллл-2017 (courbe noire) 
et débit mensuel moyen pour les 7 premiers mois de 2018 (courbe rouge). Ces graphiques 
montrent ǉǳŜ ƭΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ƳŜƴǎǳŜƭ ŘŜǎ ōŀssins versants de la région a été 
exceptionnellement faible Ŝǘ ƴΩŀ Ǉŀǎ Ŏƻƴƴǳ ŘŜ ŎǊǳŜ printanière usuelle en 2018. Source des 
données Υ /ŜƴǘǊŜ ŘΩŜȄǇŜǊǘƛǎŜ ƘȅŘǊƛǉǳŜ Řǳ vǳŞōŜŎ 
http://www.cehq.gouv.qc.ca/depot/historique_donnees/fichier/040122. 
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FIGURE 16. ;Ǿƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǘŜƳǇŞǊŀǘǳǊŜ Ŝǘ ŘŜ ƭΩƻȄȅƎŝƴŜ Řƛǎǎƻǳǎ ŀǳ ƭŀŎ Ł ŘŜ ƭΩ!ŎƘƛƎŀƴΣ ǎǘŀǘƛƻƴ мΣ Ŝƴ нлмуΦ 
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FIGURE 17. ;Ǿƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǘŜƳǇŞǊŀǘǳǊŜ Ŝǘ ŘŜ ƭΩƻȄȅƎŝƴŜ Řƛǎǎƻǳǎ ŀǳ ƭŀŎ Ł ŘŜ ƭΩ!ŎƘƛƎŀƴΣ ǎǘŀǘƛƻƴ 2, en 2018. 
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FIGURE 18. ;Ǿƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǘŜƳǇŞǊŀǘǳǊŜ Ŝǘ ŘŜ ƭΩƻȄȅƎŝƴŜ Řƛǎǎƻǳǎ ŀǳ ƭŀŎ .ƭŜǳ Ŝƴ нлму. 
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FIGURE 19. ;Ǿƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǘŜƳǇŞǊŀǘǳǊŜ Ŝǘ ŘŜ ƭΩƻȄȅƎŝƴŜ Řƛǎǎƻǳǎ ŀǳ ƭŀŎ /ƻƴƴŜƭƭȅ Ŝƴ нлмуΦ 
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FIGURE 20. ;Ǿƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǘŜƳǇŞǊŀǘǳǊŜ Ŝǘ ŘŜ ƭΩƻȄȅƎŝƴŜ Řƛǎǎƻǳǎ ŀǳ ƭŀŎ /ƻǊƴǳ Ŝƴ нлмуΦ 
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FIGURE 21. ;Ǿƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǘŜƳǇŞǊŀǘǳǊŜ Ŝǘ ŘŜ ƭΩƻȄȅƎŝƴŜ Řƛǎǎƻǳǎ ŀǳ ƭŀŎ /ǊƻŎƘŜ Ŝƴ нлмуΦ 

 

 

 

 

 



48 
 

FIGURE 22. ;Ǿƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǘŜƳǇŞǊŀǘǳǊŜ Ŝǘ ŘŜ ƭΩƻȄȅƎŝƴŜ Řƛǎǎƻǳǎ ŀǳ ƭŀŎ ;ŎƘƻ Ŝƴ нлмуΦ 

 

 

 

 

 



49 
 

FIGURE 23. ;Ǿƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǘŜƳǇŞǊŀǘǳǊŜ Ŝǘ ŘŜ ƭΩƻȄȅƎŝƴŜ Řƛǎǎƻǳǎ ŀǳ ƭŀŎ Ŝƴ /ǆǳǊ en 2018. 
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FIGURE 24. ;Ǿƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǘŜƳǇŞǊŀǘǳǊŜ Ŝǘ ŘŜ ƭΩƻȄȅƎŝƴŜ Řƛǎǎƻǳǎ ŀǳ ƭŀŎ CƻǳǊƴŜƭƭŜ Ŝƴ нлмуΦ 
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FIGURE 25. ;Ǿƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǘŜƳǇŞǊŀǘǳǊŜ Ŝǘ ŘŜ ƭΩƻȄȅƎŝƴŜ Řƛǎǎƻǳǎ ŀǳ ƭŀŎ aŀƛƭƭŞ Ŝƴ нлмуΦ 
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FIGURE 26. ;Ǿƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǘŜƳǇŞǊŀǘǳǊŜ Ŝǘ ŘŜ ƭΩƻȄȅƎŝƴŜ Řƛǎǎƻǳǎ ŀǳ ƭŀŎ aƻƴǘŀǳōƻƛǎ Ŝƴ нлмуΦ 
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FIGURE 27. ;Ǿƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǘŜƳǇŞǊŀǘǳǊŜ Ŝǘ ŘŜ ƭΩƻȄȅƎŝƴŜ Řƛǎǎƻǳǎ ŀǳ ƭŀŎ aƻǊŜƴŎȅ Ŝƴ нлмуΦ 

 

 

 

 

 



54 
 

 

FIGURE 28. ;Ǿƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǘŜƳǇŞǊŀǘǳǊŜ Ŝǘ ŘŜ ƭΩƻȄȅƎŝƴŜ Řƛǎǎƻǳǎ ŀǳ ƭŀŎ Ł ƭΩhǳǊǎ Ŝƴ нлмуΦ 
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FIGURE 29. ;Ǿƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǘŜƳǇŞǊŀǘǳǊŜ Ŝǘ ŘŜ ƭΩƻȄȅƎŝƴŜ Řƛǎǎƻǳǎ ŀǳ lac du Pin Rouge en 2018. 
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FIGURE 30. ;Ǿƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǘŜƳǇŞǊŀǘǳǊŜ Ŝǘ ŘŜ ƭΩƻȄȅƎŝƴŜ Řƛǎǎƻǳǎ ŀǳ lac Tracy en 2018. 

 

 

 

 

 




















































































































































































